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QUEBEC,
VENDREDI, 22 JUILLET 1870.

La nouvelle qu'une amnistie allait
être accordée à Riel et que peut-être,
en conséquence de la prompte et com-
plète soumission de la population de
la Rivière-Rouge, l'expédition mili-
taire serait rappelée, paraît avoir pros
duit à Toronto une vive émotion :
une assemblée publique est convoquée
pour protester contre toute mesure de
clémence,et la foule s’est portée hier à
l'arrivée du train, où l’on pensait que
Sir Georges E. Uartier avait pris pas-

 

doit être trop rompue aux usages des
peupleslibres pours'étonner de ce qui
se passe.Notregouvernementn’a pas de
choix à faire ; il ne peut, au Nord-Ouest
comme ailleurs, que se plier aux cir-
constances, que se soumettre aux ar-
réts de l'opinion publique. Pour la
ligne de conduite qu’il lui faut tenir,
pour les mesures qu’il doit prendre au
Nord-Ouesi, ce ne sont pasles citoyens
de Toronto qu'il a à consulter, mais
les habitants de la Rivière-Rouge. Il
doit accepter les hommes en qui ceux-
ci ont confiance et décréter les mesures
qu’ils jugent nécessaires‘ à leur bien-
être.

Si vraiment la population du Nord-
Ouest, qui a montré dans tous ces évé-
nements un esprit de conduite si 

 

 

; Polts d'Ivoy, du 36 sonaves, en lui ordonnant
: de livrer un assaut sans être soutenu par le

‘ canon. :
{ Le maréchal Foray, qui commandait au Mexi-
que est aujourd'hui paralytique.
Le maréchal Canrobert, qui était un excel

lent colonel de zouaves, et qui a dû son avance-
ment au siége de Zaatcha et au 2 décembre
1851, A Paris, a perdu la confiance do l'armée
dans ses commandements en chef en Crimée et
en Italie. Il est tout vanité.
Le maréchal McMahon est un officier d'état

major.—Jl s'est montré trés brillamment& !'at-
taque de Malakoff, et il à sauvé l’armée à Ma-
genta. L'armée française à une grande conflance
en lui.
Le maréchal Bazaine sort des rangs de l’ar-

mée. ll à été capitaine dansun bataillon très-
ancien,le quatrième. C'est un homme d'action,
et qui s'entend admirablement à diriger les
troupes sur un champ de bataille. En Crimée,
il a reçu des commandements importants et
s’en est tiré avec succès.

 
Au Mexique, tout le

Lattes ces

grâce À l'incroyable élan de nes troupes, à y
pénétrer, résolut de s’y maintenir “ mort où
vivant’ et résista pendant plusieurs boures sux
attaques désespérées des Russes, qui, laissés
par son énergique opiniâtreté, se résolurent
enfin à la retraite. Le rang de grandcroix
de ln légion d'honneur (22 septembre 1855),

jet plus tard la dignité de sénateur (24 juin
1856, furent larécompense de cet éclatant fait

| d’armes,
En 1857, le général Mac-Mahon commandait

| une division d'infanterie pendant l’expédition
| de Kabylie, où il se distingua en chessant les
‘Kabyles de leurs postes les plus escarpés

:

il fut
peu piès, nommé commandant en chef des for-
ces de terre ot de mer en Algérie. Appelé dès
le commencement de la nouvelle guerre d'Italie |
(28-avril 1859; au commandement du deuxiéme
corps do I'urmée des Alpes, il prit une part si-
gnalée à lu victoire de Magenta (4 juin) et se
vit nommé, sur le champ de bataille même duc
de Magenta et maréchal de France.
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L'Europe alors suivait ton shar.
Et tu faisais après la guerre
Coudoyer les dieux de la terre
Aux granda balafrés de César !

OFrance, un peuple enfant te brave:
Nous sourions, nous qui t'airmons.
La France est grande, même esclave !
Quand elle songe, nous semons!
Va ! les fils valent bien les pères !
Ils ont aussi leurs temps prospères,
Tu leur dois leur pilier d’airain !
Demain s'appelle l'Espérance.
Un jour nous mênerons, à France !

Tes coursiers boire aux flots du Rhin :

PIERRE Carwertt.

rteeetl sareeme

Québec-Est.

Monsieur le Rédacteur,

Le Journal de Québec, le Chronicle ev le Cana-
dien annoncent à leurs lecteurs que l'officier-rap-

   
Chu 4% de représenter la France au couron- | porteur de Québec-Est, a envoyé à Ottawa son

    

  

        
 

t homme qui chercherait à bâtir une vieille mai-
son!” *

 

—Deux gentlemen-titis ramassaient des bou ts
decigares sur la boulevard dn Temple.
—Viendras-tu ce soir au théâtre ? demanda

l'un d'eux d'un ton négligent.
—Heu! j'ai une chemise d'un mois.
—T'es bête ! faut la brosser!

—Niedermeyer était un jeur dans les coulis -
ses de l'Opéra. Un ténor, qui croyait avoir à se

! plaindre de lui, s'écria:
, —Les compositeurs sont tous des imbéciles,
‘fous sans exception.
{ —Les chanteurs, répliqua en souriant l'au
teur de la Fronde, ont presque tous beaucoup
d'esprit.

—On répétait une ouverture à l'Opéra.
M. Heugel, qui asaistait à la répétition, fit ol,-

server à l'auteur que l'orchestration était peut-
! être trop bruyante, ‘défaut nasez général chezles
jeunes compositeurs qui recherchent l'effer

 

   

Ë sage, afin d'accueillir le ministre de la ; remarquable, souhaite la présence de | monde sait commentil s’est comporté. nement Jde Guillaume II, roi de Prusse, le ma- | rapport constatant le triomphe de M. Touran- avant tout5 milice par des démonstrations hostiles ! Sir John Young, pour mettre fin à; Le maréchal Lebœuf, ministie de la guerre,| réchal “ac Mahon déploys une pompe extra: geau et * la protestation de M. Valin." comment! ‘éeria le direet ; ip
> a 4 . . Ç "ai anci élèv + iinaire remhre ; $ > “il f . ,; ets = : 5eCria le directeur, jal un or :

Nous ne perdrons pas de temps à l’état révolutionnaire où elle se trouve, ho rome À citant, merelore de [Ecole momaoven we56h. Ln retows fu ‘ ves gens se couspient avec le protèt de M- chestre qui me coûte quatre vingt raille france ;; i ê : olytechnique ; 11 à servi dans l'artillerie. Com- THE COMI : de corps dar (apg i i 2 ce proté ; ; . > : :
signaler ce qu il y a de blämable dans | nous ne voyons aucune raison de se! poly ec q A ; } r è ; « a Liam i aréchal al b ana alin et semblent crotre que ce protet “Un violon qui ne prend trois mille france à lui 4

‘agitation populaire dont la capitale . . 4e | suis oi 1s...

|

Me artilleur, il jouit d'un grand renom dans !fn“é, en remplacement du maréchal Canro ort aura un grand effet sur l'opinion publique, seul, je veux qu'on les entend orl’agi 19 p P | hy | refuser a satisfaire un désir si légiti- l'armée française ; mais personne ne sait ce | (1 cetobre 1852), Par décret du ler septem- | Qu'avait-on besoin de protester ainsi ? En à 1 entende tous! ;de la Province voisine est è théâtre. mue. Le gouverneur-général prendrait| qu’il vaut comme commandant de troupes, ce bie 1961 il » été nommé gouverneur général| pareil cas, ce que la loi vous demande,c'est une Entendu,

sur

| tde la © oo ‘{1 faut y voir surtout le résultat du ‘plus sûrement possession du pays qui est une spécialité que n'acquièrent presque | de l'Ale“rie. se rendit aussitôt à son poste, | simple pétition d'élection adressée aux C'om- soir dujour oùle Corpslpulatt oueorte. 7
dépit de plus en plus vif qu'éprouve | qu'aucun corps d’urmée. En voyant jamais les artileurs et les officiers du génie. | et sa première proclamation (19septembre) ex- |munes dans les quatorze jours de l'ouverture les affaires. de IA gi ait discuteUntario à mesure qu'approche le Go : . ie Le plus capable de tous estle général Cousin, , posa le piogramme des idées impériales qui de la session,—avec un cautionnement. Votre re, det alge . ‘ ,
ntarl quapp ? se dénouer d'une façon si pacifique, ; an. comte de Pali : lallaient etre mises en pratie a + —Vous qui aver habite I'Algiie, vous dite- ;

] a 3 . . oye . ‘ Si > } } “ , $ " . are.

ment de la question du Nord- Ï \ appelé Montauban, comte «le Palikno, qui com-

;

allaient ctre mises en | ratique. — ; proteststion actuelle n’est que de la blugue done quele ol

y

vst d'une fertiliténoue ; qt ur jsans intervention mal itaire, un drame mandait en Chine. C‘est un ancien acteur, qui, fm duc da Magenta avuit un frère plusjeune, pour en imposer à vos dupes. ; nero abl ; y ve q ’ ; Co °Ouest. Répondre à ses protestations qui a un instant assombri notre situa- en 1830, fui nommé lieutenant en second, à | M. Joseph Mae-Malion, qui, parvenu au grade Le résultat d'une contestation de l'élection sé meriez es ; Suton A LE au vous
. : . . . . + . FE : ; ; _ CT , . + . : Te ps De > dé € î

par d'autres protestations, comme un ‘tion et inquiété les esprits, on n'en con-: titre de récompense nationale. 1 servit plus tard de capitaine, quitta le service en 1830, et fut | n'aura pas lieu dans ce Parlement. Ceux qui serait des par don 296 Culotte quil y pou. . A . SL . ; A “A - - ; . ; . i er: es pantalons
journal de Montréal invite le Bas- | cevrait que plus de confiance dans l’es.

|

9! Afrique, oùje le rencontrai en 1853, brigs- | a morte du Leedo Saône-et- connaissent la procédure à -uivre en untel pro i; air it otti ETT . . dier général. commandant i Tlemcen. E Loire.—1 est mort en juillet 1865. ès peuvent l'afrmer sans crainte: mms € .
Canada à le faire, ce serait une sottise. ‘prit d'union qui nous anime, dansla

|

9" & mama au à Tlenscon Fate, J ,cès peuvent l'afürmer ; crainte mts Move mures wk te mis de. Heche.jui i perd la partie, proteste, | . ; | à sa demande dans les bureaux arabes, j'ei eu: = —— qu'il est facile de prédire, c'est que duns une Mon Lie. A .Que celui qui p I » prot » force morale dont dispose I'Etat POUT de nombreuses occasions de le voir €: de lui. La France contestation de son élection. M. Voir ngeau Sm Lr IL ES tendre mére au“me d les choses ridicules, ‘ 3 1 . : RIRE ; . . Preps mote sdous sc ompeche done cet enfs d
se démène, dise des € $ * aplanir les plus grandes difficaltés : là | parler. C'est un httérateur distingu., he ame, Vou- dort l'œil fixant la chimère aura le droit de prouver tout d'abord la cor, ae Loue gta © un eniant do

. . ;
2 qe . . - , i : ' . . ; . - >: le isl UV ey hy Gites ee Co

c'est fort naturel. et tous les Joueurs Confédération canadienne gagnerait de tête aussi bien qu'homme d'action. Il « ét£ ‘euplit d'éclairs,lorsque parfois ruption pratiquée directement par M. Viulin, et. Je ne veux | " I . set 7 fleche. Jisa - . . . , . iar A . - , AU <Btè- ; ; ; pu ; Ç - eomt: bt “VEUX pas fur eu donner al {es lancer od
malheureux passent par cette crise; en prestige ce qu'Ontario pourrait cé- lo premieri comprendreun povvead : oe Le nom sacré de votre mère ce dernier cer en même ten que eu i con daus l’osil de sea prochain fis depuis cing #5; ; 1 « . . e de LacLIQUE duvrail étre la conséquens3 di Est meglio pe "ois - a payer des frais énormes, déciai- indigne de i : Tomas Lily &
mais que celui qui gagne, ne garde der en satisfactions d’amour-propre ! oe 4 ë ra seq . st insulte par quelques rois : ap y b © ras 1 € ‘ re ¥ © gouts il ne tompt le tôte ee ces teehen Lo iSh ; perfectionnement des urines. Il a dit qu- les Quand l'insulte, clameur immonde sioger dans les Communes. Ceux qui Laut pous . i a -
pas son sang-froid jusqu’au bout et ne | Ee saut Linsulte, cla . 5 ue La, 4 totnberais malade. i

. ; . 1 _- guerres futures devaient être des guerres de ‘i + petples da Nouveau Monde Pa e présenter dévraient au moins avoir Li Comment. I Lots _ "laisse pas passer en souriant les cris “Information. ; positign ; et il avait raison. Fait votent d'unlong hourrs. charité delai épargner cotte dernière Hétrissure. une mean duda penis malade tyde sa dupe, c'est une Marque quon Nous lisons dans le Herald : Le général Trochu, qui était chef d'état me- Le foyer de ta République Que disble ! quand on a rempli sa bourse et P bien ? Tu 1 1 y Ni lo RE jui te soigne
4 . * ; ; “pige Ë - | > : ! : Se Cy . ne | s n° e l'aimes RC pas, ta pauvreest indigne de sa bonne fortune. Nous sommes autorisé à dire que l'assertion |J0T en (’rimée, est probablement le meiueur Pew ner le veu, vers l'Atantique. fait l'orgie avec l'argent d'unniais, comme M. mainan“ nes done pas. LA pauvreOntario comptait régner sans parta- de la Gazette d’hier matin, faite sous forme de | Officier d'état-major qu il y ait enFrance; mais; Slovenes appaeaitea ’anal.—quinae jours uranic est bien le Oh si! je l'aime bien, ma petite maman, —au Nord-Ouest. Elle faisait de ce rumeur, à savoir que les relations politiques

|

©°MMe c'est un orléaniste déclaré, Je pense que moins que l'on se prive ce la jouissance de le je ne veux pas qu'elle soit malade. —(_4 7. tom: ;ave ru ys QUI ont si longtemps existé entre MM. Dorion Napoléon ne lui confiera jamais un commande- - Votre mera on l'appelle sainte, faire marquer au front d'un fer rouge. à papas Papa ache j des èe Sele tn iterritoire son affaire propre. Plus et Holton, sont brisées, est dénuée de tout fon- | Ment important. “lez les y cineus de l'étranger Dans cette election,je crois que jamais Que- * P\PR}-< 8pR- achete moi des fèchestard il devait assurer son ascendant dement ! ; - Les autres généraux n'ontpas d'importance lé nt. mol voix éteinte, beo n'avait vu pareille corruption, pas même .
La, ; , i 1 t étant i J RT iours de 1857. M. Vaii cen t Les snecdotes militaires sont «le saison En

dans la Confédérat'on _ ee pour le moment, étant inconnus. Via dha Le a ha venger. aux J urs & M. alin es ses ; gents voici Une UN peu salée
Les choses n'ont nas tourné ainsi Les Généraux Français $ eea Mats d'est tons, passants de l'euitre avaient établi un véritable comptoir où le vo- Le g'nérai Morris commanda: | oo

> ; gas - i . ‘ "i ; ; variait € _. : ' À LIL CAVuiurie à:

| Le is , 1e ! A li chénter don- le jour sombre, teur recevait son prix. qui varinit selon In va { = i
que nos ambitieux VoIsUIE 1 espéraient. Le général Cluseret, réfugié français, adresse - Le Maréchal McMahon. “a £ andétoile de l'azur leur du personnage. Les honimes des bonpros =" 5 de Rome Mie cusement pource brave ¢La proie qu ils croyaient tenir leur a au Sun de New-York, une lettre qui, à côté de Mac-Mahon, (Marie.Edme-Patrice-Maurice A noschnnts, foule endolorie. ‘ pes, les démocrates purs ont donué là un bel de secoûvrisde clos f BOW gone occasionéchappé. Par quel miracle céleste, par regrettables écarts de plume, contient quelques; de), duc de Magenta, général français. sénateur. i. °mbre immense de la patrie exemple. : «l'évitaient avec 5J he "eons romains
quelle tactique savante, cela est arri- renseignements assez curieux aur les princi-

|

né à Sully (Saône et Loire). le 13 juillet. 1808, trandit entement sur le mur ‘ Hest de plus connu d'un grand nombre de, reté derrière leurs murailles TaAr al; Lo, ; ; énéraux francais : d da ncienne famill tholi ir personnes que, non content de la corruption ies. avaierie etait
E ré l'histoire la dira. À l'heure qu’il PS&UXE ; descen une ancienn mille catholique ir que, : ! ’ ; oo ; ;j vé, his , ns à anprécier neLes Monsieur,—Dans votre numéro d'hier, je ro- | landaise qui s'attacha à la destinée des Stuarts. hi c'est la France, heureux mirage M. Canal Valin avait, par ses agents, fait orga- ‘ pauployéeàravitailler SaRa et À y conduireÀ est, nous n avo . pp : que marque une omissionimportante. Vous oublies

|

Fils d'un pair de France qui fut un des amis is douce Fiance du Seigneur: | niser de redoutables bandes, armées jusqu'aux;

7°

1 “hal Oudi estinces à Rome. Cependant le5 résultats. Le Nord-Ouest appartient vingt bataillons de tirailleurs dans l'armée | personnels de Charles X. il fut recn en 1825, à ta grand France du courage‘ ‘dents, qui commencèrentl« bataille et voulu. ‘ Maréchal Judinot raillait parfois le général de RuEy de fait comme de droit à l'influence française ; ayant servi comme lieutenant en | l'école militaire de Saint-Cyr, entra dans le corps La viesile [ounce de l'honneur‘ rent s'emparer de la place publique. Ils en fu io orcée da ses ravaliers, at il lu tt4 i Jest elle etelle seule, qui a premier et comme capitaine dans ces batail d'état-major, fit ses premières armes durant ‘est Ua France iflustre et charmante ‘ rent pour leurs frais, car si ces gens avaient les “PA! ,! 4
5 rançaise. C'est elle 14 P > I J I ; ; ; ~ . —Eh bien, général, quand douce monte
3 conquis au nouveau territoire tous les lons, ainsi que dans la ligne et dans les zoua. l'expédition d'Alger. assista Jcomme aile-de Lu terse nourrice clomente, mains pleines de l'argent de M. Canal Valin, otre cavaler:e 7 "A UC montres# 9 ivilé d'u rovince. Ve d'élite, je puis comparer et dire que vous’ camp du général Achard au siége d'Anvers et Dont ! s deux >eins versent l'arsour ils manquaient de cœur. ! Po LeA t ; LU, ; idroits et privilèges une p 4... Oubliez l'état de l'armée française. retourna en Afrique, ou il se signals par plu La glove v dore bien des tombes Il est évident que la leçon donnée en cette Je r se par celteironie, un veuw Jou SeC'est elle et elleseule, drela Ri résis- Un mot sur les différents chefs militaires sirurs actions d'éclat, notamment. en 1837, à CO nid d'uigions et de colombes circonstance est tout au profit de la morale | de dragons 5 Ne che! d octo ‘tance à l'arbitraire, a sauvé la Rivière- français avec lesquels j'ai servi de longues au- l'assaut de Constantine. Avant passé dans l'in. Qui g couille <pr un tonibour publique et des intérêts de Québec. ‘e triom Lu ® un Ordre écrit, laA : : 62 Lo ~ . 2 A . el ¢ de | > al ê‘abs tion et lai a assuré ,n ne sera pas sans intérêt. fanterie, il commanda le IVe bataillou de chas- phe devra, de plus, donner à penser à certain “ ‘argeant Ce exécuterà l'instant même.

ouge de labsorp P
Lu So . . ll s'agissait de prendre un escad d

, i i «|; Le maréchal Vaillant, extrêmement vieux, ‘seurs à pied et <ervit, comme lieutenant-colc Oh cesta Francs venerce individu, entre autres à Francis Evanturel,que, "BiSSRIL C6 prend ,; escadron, de leles avantages d’une existence indé- I : : : : Qué. COnduire par tel chemin jusqu'à une très-petid’ ition distinct [} sort de l'école polytechnique. Il a fait sa car- nel dans la légion “trangère : il fat nommé co- ‘est la mère aux baisers si doux lors de la prochaine élection du comté de Qué- di de ! n Jusy ne trés-petite .pendante, d'une position 8 mete. rière dans le corps du génie. Plutôt un savant | lonel le 24 avril 1545, général de brigade le 12 ‘est la terre heureuse et sacrée bec, il n'aura qu'à bien se tenir pour conserver ance 3 à porte Saint-P. nerace, ou se trou #
, >

.
+ r 1

3 n'est que juste que ceux qui ontlivré ; qu'un chef militaire, il n'a nulle valeur en ce jum 1548, et administra en cette qualité la sub Qu'il ne Faut toucher qu'à genoux sa têfe defer blunc et sa barbe teinte. ; Ve - ¢ eoaa La, les hommes de ;Fa la bataille et remporté la victoire, en | moment. i division de Tlemcen. Il jut élevé, la 6 juillet Lest le peuple nux élans suprêmes ll y a longtemps que sa semence est faite ment revers Potorelaissant zeuls +# recueillent les bénéfices. Le maréchal Randon, âgé d'environ 75 aus, | 1852, au grade de général de division. Officier À lui lauriers e: diadèmes' dans ce comté, gare à la moisson. ’ de fr à di enir cinq € levaux,—i Ontario, qui n'a rien fait pour le |n'a pas de passé militaire. Il à été longtemps; de la légion d'honneur dès novembre 1837, t'est le grand peuple triomphant v. 3avancer ef nt dix pas de la porte SaintÀ Nord-O A hercher à l'absorber,

|

Gouverneur del'Algérie et ministre de la guer ! commandeuren juillet 1849, il fut promu grand Lêvre qui chante au bruit des guerres, - ladus ; ne emi tour, de manière à touri Nord-Ouest que chercher ANSOTHET,

|

re. C'est plutôt une capacité administrative ‘ officier le 10 gout 1853. Mélant aux géantes colères ; ner le dos à la porte . defuire leurs bretelles otà donc mauvaise grâce à se plaindre qu’autre chose. * Après avoir commandé la division de Cons. Le rire joyeux de l'enfant Choses et autres : prendre la pose que, dans les casernes, nn apdu cours des événements, tort de ne

|

Lemaréchal Baraguay d'Hilliers est du même; tantine, il fut rappelé à Paris, en avril 1855, Un mot du docteur Cabarrus pelle la pose du cavalier au repos. '
’ guay . : , Cae A ; . Le chef d' d

pas acsepter les faits accomplis et le |àge ; et personne ne pourrait dire de lui, non , puis nommé, au mois d'avût suivent. au com - En 1870, à Paris, il faut être <on domesti- -© cet d'escatron eut un mot superbe, errègne du vainqueur Le champest libre plus que de Randon, pourquei il est maréchal | mandement d uve division d'infanterie, dans le \ as tn pas, France, à ma mère que pour ètre son maître. fit une question qu il est impossible de traduire-g : A he ; ce France. Lorsque j'étais à l'école militaire, 11 corps du maréchal Bosquet, en Crimée. Il fui “cu!ptde ton cisean vainqueur 1 fit monter ses hommes à cheval et les condui» - ; . . ‘ - ue . , ‘ Cy. at a le ai
du reste, c'estàellede c erchera recon en était l'officier commandant, et se faisait re- chargé, lors de l'assaut donné, le $ septembre La hrent dans l'Oiympe d'Homevre -—M. Clément Carsguel a commis ua joli mot | “it & la porte Saint Pancrace.uêrir par les moyens constitutionnels, desse. Il a toujours été de à Sébastopol, du périlleux honneur d'enlever Le vi Thaïdt de l'Empereur à propos d'une pétition, demandant l'hérédité | Là. les dragona exécutèrent fidèlement l'ordre

. marquer par sa rudesse. i pol, P ! | : proj p Le ME LSpar l'émigration, le pouvoir qu’elle a

|

même arecles troupes. A Palestro il a été d'une

|

les ouvrages de Malakoff, qui étaient la clef «le OÙ quels beaux jours of 0 es fel pour la noblesse de fraiche date : ecrit du général Morris,ils restérent longtempsperdu par sa faute. En attendant, elle ‘brutalité stupide et a causé la mort du colonel cette place. En quelques instants il réussit, ue tes soieils et tes termjules * M. de ca til dit, mie fait l'effet d'u, dans l'attitude prescrite. Les dragons romains
ann CAESTESIEPEOTTIA DED

L
- Se —— ten tam — — - —.. mr am me = mess ts a nma5es - _- Are

Feuilleton de Ll'ÉVENEMENT

)

Lescorrespondants oonviennnent tout d'a- [sortir sous un prétexte quelcongue...Et, de plus, © Mtet malheur” prononca le directeur avec* Mais Lecog l'avait aperçque bien avaut tui, «41 il lui rent une piece de dix sous en le prianDU 22 JUILLET 1870 bord de se servir d'un livre quelconque, etils

|

qu'il reste dehors tant que nous nous servirons une nurnee d'ironie, quel douamuge quetant de elle ne cessait de le préoecuper, et il s'était nus | de courir lui chercher un cahier do papier pea az -… ……{#'en procurent chacun un exemplaire de la mê- | de son chansonnier… pesies €: Une si surprenante pénétration soient ‘l'esprit à la torture sans y trouver une réponse | lureADélerit si ruses et «ù défiants or{ + - « : ; ‘ sefoi ; — J vlerims Sir ps 4 deu ye
me édition. | —OhL.. fiez-vous À tuoi, répondit le direc. perdues satisfaisante. 0, gun ; ;

- ] Al BIN] Que fait alors celui qui veut donner de ses! teur. “ecog dont la confiance semblait inaltérable Sans doute il allait s'emporter, comme tou, ne doit négliges aucune Pr i ‘MARTIAL DE SARMEUSE nouvelles ? | Il sortit, et telle fut sa hâte, que, moins d'un |, rogarda d'un air soruenard. jours quand on se sent touché à un défaut de. Quan i fut en possession du Papier, lequel
| ; ar quart d’heure plus tard, il reparaissait, agitaut : Vrsiment! dit-il, M. le directeur trouve cuirasse, mais M. Segmuller intervint. était en vérité, tout semblable à ce ui du bi et,I ouvre le livre au hasard et commence par

|

au ; A 8 fs ix i il s’assit à la table du greffier et s'armant duécrire le numéro dela page. : triomphalement un petit volume in.32, qu j'at perdu mon temps! ... Tel n'est pas —Toutes ses récriminations, dit-il de sa voix ‘ 1 ia de Ré * a” LTrat H n'a plusensuite qu’à chercher dans cette! D'une main tremblante, lo jeune policier. mon avis. Ce petit papier me semble établir. calme, ne nous ferons pointfaire an pas. 11 «e., VO'UMe de Déranger \ se mit & composer sa! P q . a I it Al 235, et ménca & comp: we Cafe revert sai lau’ “est rait pl 1 | . le tirer  !3Urse lissive, en copiant autant que possible
. . CL . | page des mots qui traduisent sa pensée. Si le!ouvrit Ala page 235, et commeng Dei aseez Vetrieusement que si quelqu'un s'est rait plus sage de eoncerter le moven «le tirer la forme des chiffres du mystérieux corresron.EMILE tGARBORLAI premier motqu'il utilise est le vingtième de ter. le 3 «bre qua. À Vilentite du prévenu, co n'est parti de Ia situation. a FOE ’ y : P: : : ; Le [de mot de la page était: 45; le 3e après s mai à ainsi à si ; ny a le io ant. AIs page, il écrit le chiffre 20, et il recommence | était le mot : Lut; 1e8e ensuite Ar. le 2) I. re = ; : Mt t été t rpc irantion br NE noni. Cette bevogne He lui prit pas dix minutes.

a em * . + 3: ! :L > 1 . 36 : . —"et! Dvr a ; € à trom- cier < at = SEM 1: Os S'AUNE aei & compter un, deux, trois, jusqu'à 0e qu’il trou- ile 2e: VOTRE : le 166: vOLONTE J | et | “ire Lo avons “tait à poticier -ourit; toutes sex rancunes <cvanout raignant de commettre quelque bévue. 1!
cys . : : : ONTE. .. pes rar li vra-canliance. à i le. . ; Le

(Suite. | trouve un mot qui lui convienne. Si oe mob Ainsi Aven ARsanlement on pis y " : v 3 oo lance , ul n'est infaillible. rent. Co avait reproduit les termes véritables, sa bor
: arrive le sixiëme,il écrit le chiffre 6, et il con. trouvait an sens * Ei ne < plus avance ? . hour Le moyen est tout trouvé. fit-ii, nant À en altérer absolument le sens.—Pourquoi donc! .. tit le souriant greffier, | tinue jusqu'à co qu'il ait ainsï traduit tout ce | “ Jo ui at dit votre rolonté [Xu oul, mousieur Comme à cette sure, —0h! —— ! Voici ce qu'il écrivait :il n'est pas d'écriture de convention qu’en ne

|

qu'il avait A dire. . Les trois personnes ee niiaiont à cette ; on sait nia qui ! pe | pas eprevenu, au Lo, —FEtje le crois infai lible, monsieur, en raison : “Je lui ai dit votre volonte . elle ne se res:déchiffre avec un peu d'habitude et de patien.. Vous voyes maintenant ce qu'a à faire le coy- ‘ : ‘ + s'empêcher de tue pol ant 1 pts v me gèner, on m'ailera ‘ de sa simplicité. Il consiste tou uniment à | gne pas. “ Notre sécurité est menacée. Nous, . i . . tel billet. Il ch mouvante expérience no purent s'emp peut être à dcouvrir qui il est. ‘substituer une prose à celle de l'auteur de ce | “ ‘
ce. Il y n des gens dont c'est le métier. | respondant qui reçoit un illet. erche d'applaudir i 4a j h sta VA a De di Cntonanit Que j attendons vos ordres.

“

Je tremble. “—-Parfaitement exnet ! approuva Lecog. Et| la page indiquée, et pour chaquechiffre il a un — Bravo Leooq !.…. dit le juge Le ton au Jenne policier, son alfistion « la bi let. Quoi de moinsdifficile, main ont ue fala fait il rouls le papier comme l'eutre, eti j'étais d’ ; i ra coq... © juge. ; mauvaise volonté qu'il avait rencontrée, bies- ‘ j'ai la clef de la correspondance! l'en serai ; ; ; ;
Toi-même, autrefois, j'éfais d'bnb assez jolie

|

root... —Je ne parierais plus cent sous pour Mai, je di Mais précisément îtte pour achete xemplaire des chañ [le remit dans la mie de pain, en disant:force à cet exercice. | —Empossible d'être plus clair, approuva le pensa le greffier ; se ro ec octo Mais précisémen ae qui te pour ache nrenorme d'adresser à son ~-Demain nous saurons quelque chose.
—Quoi ! demandale juge, vous espérez trou-

|

juge.
[au il sentas le sang lui monter aux oreilles, il ‘sons de Beranger. Mai croy Demain !.. les vingt-quatre heures qui sépa- iver la clé de ce billet !

——Âves du temps, oui, monsieur.
I allait glisser le papier dans son gomsses,

mais M. Segmuller le pria de l’exminer et d'es-
Sayer au moins de se rendre compte de Is dif.
fioulté du travail,
—Oh1... ce n'est guère la peine, dit-il. Ce

n'est pas en ce moment qu'on peut juger.
I! ft ce qu'on lui demandait, et fit bien, oar

son visage s'éclaira presque ausaitét,et il ae frap-
pe le front en otiant: .

—dJ'ai trouvé ! Ç
Une même exolamation de surprine, et peut-

être aussi d’inorédulité, échappa an juge, au
directeur et à Goguet.
-Je le parisçais, du moins... ajoute pru-

demment Leodg. Le prévenu et-son complice
Ont, ai je ne m'abuse, employé fe‘aystéthe du
double Livre. Ce aystème est simple :

=—fi ce billet que je tiens là, poursuivit Le-
00g, avait été échangé entre deux personnes li-
bres, esayer de le traduire serait folie. Ce aya-
tème si simple est le seul qui déjous les efforts
da curiosité, parce qu’il n’est pas de pénétra-
tion capable de deviner le livre convenu.
Mais ici tel n'est pas lo ons. Mai est prison.

nier, et il n'a qu'un volume en an possession :
les chansons de Béranger. Allons chercher 0e
livre. ..

Poditivement, le directeur êtalt enthousias-

—Je cours le quérir moi-même, interrompis-
il.

Mais le jeune policier le retint d'un geste.
~Et surtout, lul recommande$i, prunes

bien des précavtions,monsieur, potirque Mai ne

Mais Leooq comptait toujours, et bientôt,

tier. Voici ce qu'on écrivait au prévenu :
‘ Je lui ai dit votre volonté, elle se résigne. No-

tre sécurité est assurée, nous allendons vos erdrs
pour agir. Fepoir ! Courage!....…. ”

XXXITt

Quelle déception, que ce laconique et obsou-
billet, apris cette grande fièvre d'anxiété qui
avait tenu oppressés et haletante los témoins ‘a
ostte scène.

Ohiffrée ou traduite, dette fettre n’étaît-ello
pas une arme inutile aux mains de la préven-
tion !

L'œil de M. Segmuller, que l'espoir avait
fait étinonier, s'éteignit, ot Gogaet en revint à  t'aperçoive pas qu'on à touché À seschansons.

SU est rentré de la promenade, faites-le res- être

d’une voix que faisait trembler la vanité heu-
reuse, il pub donner la traduotion du billet en- ;

: résolut de briser cette discussion avec un infé- compliee répondra en toute sincérité. .
rieur. Pardon !. .. interrompit le lecteur, comment
—Vous avez raison, dit-il durement, Ce Mai vous répondra-t il?

i doit être quelque @'and et illustre personnage.‘ Ah!. . . vous m'en demandez trop, monsieur.
Soulemeont, cher monsieur Lecog, car il y a un Je suis de quelle façon onlui fait tenir ses let.
seuloment, faites-moi le plaisir de m'expliquer | tres, c'est déjà bien joli... Pour le reste. job.
comment ce personnage si important a pu dis- serverai, je chercherai, je verrai...

paraitre sans que la police en ait 68 avisée 7...  (ioguet ne dissintula pas une grimaos appro.

poses, a d'ordinaire une famille, des parents, : eût pariés dans lo jeu de Lecoq.
dos amis, des protégés, des relations très-éten- —Pour commenoer, poursuivit le joune poli.
dues; et de tout ce monde, personne n'aurait cler, in vais remplacer ce message par un autre
élové la voix dopuis plus de trois semaines que| de ma façon... Demain, à l'heure de la soupe,
Mal est sous mee verroux !.. . Allons, avoues.le,| si le prévenu fait entendre son signal en musi-
momaieur l'Agent, vous n'avies pas réfléchi à que, le père Abainthe lui lancera ln chose par la
cela, fenêtre, pendant quemoi, de mon observatoire,
Le directeur venait de rencontrer la seule je guetterai l'effet. .

Un homme considérable, tel quo vous le sup. bative. S'il eût eu dix francs à exposer, il les |

raient le jeunes policier de l'instant décisif,lui
apparaisaient comme un siècle à traverser. À

‘ quels expédients se vouer, pour bâter le vol
{ tardif du temps !… i
© 11 expliqua clairement et minutieusement au
père Absinthe ce qu'il aurait à faire, et sûr d’a-
voir été compris, certain qu'il serait obét, il re-

à sa soupente.
SA soirée lui parut bien longue, et la nuit
plus interminable, car il lai fut impossible de
clore lapeupière..

Quand le jour se leva, il constats que son
prisonnier était éveillé et nesis sur le pied de
son lit. Bientôt il sauta à terre et arpenta an
cellule d’un pas sacondé, il était fort agité, con-

tre aon ordinaire, il gesticulait et par interval-
les laissait échapper quelques paroles, toujours

|

  son opinion, que le prévenu s’en tirerait peut.
hy

objection sérieuse qu'on pit opposer au xystd- II était ai ravi de sn conception, qu'il se per
me de la prevention mit de sonner, où quand l'hussier se présenta,

les mêmes.

(4 continuer.)
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ne bougèrens pas, ils ne furent pas tentés d'as.
æaillir un ennemi ainsi désarmé.
Le soir, lorsque le maréchal Oudinot répéta

4e raillerie :

—Ma foi, maréchal, répondit celui-ci, je l'ai
tmontrée aujourd'hui aux Romains, et à visage
découvert, encore ; mais les dragons romains
se trouvent trop en sûreté derrière leurs murail-
les pour venir causer face à face avec nous.
Et de rire.—Depuis ce temps-là, on donna,

dans l'armée expéditionnaire, un sens tout par-
ticulier à des mots : montrer as cavalerie.

—Dumanet, l’aimable fantassin, contemple
nue des colonnes du boulevard etlit avec con-
vietion l'affiche d’un bal public.

Il arrive à la dernièreligne qu'il scande d’une
voix émue :

** Prix d'entrée, cinquante centimes pour les
dames et un franc pour les cavaliers.”
—Eh bien ! et les fantassins, s'écrie le trou

pier furieux, c'est dono des pékins!

un de nos abonnés.de Léopold (Indiana):

  rm

FAITS DIVERS.

MARLOGE.—Mardi dernier, on a célébré à Sher-
brooke, le mariage del'hon. J. G. Robertsen,
trésorier de la Province de Québec, avec Mile.
Mary J. Woodward, fille aînée de A. G. Wood-.
ward écr. |

|

 
METRTRE DE BT. sYLVESTRE.—On n'a requ au-

cune nouvelle de l'huissier O'Donohoe. Les off -
ciers qui sont allés à St. Sylvestre pour arrêter
le meurtrier sont sous le commandement du
sergent Fitzpatrick, un de nos plus hostiles dé
tectives.

POURVOYEURS—Nous apprenons que MM. J.
S. Butler et Cie, marchands-“piciers, bien con-
nus de Québec, ont été nommés pourvoyeurs
du Yième Bataillon, durant leur séjour à St. Mi.
chel. ;

SUITES D'UN COUP DE POIGNARD. — Le matelot‘
Hanlon, envoyé à l'Hôpital de la Marine, à la
suite d'une lutte avec le second du Margaret.
nommé Cotter, n'a éprouvé aucun soulagement
duscoup de poignard qu'il avait recu. Cotter
est maintenant en prison. avec plusieurs des
principaux té Loins.  
BONNE NOUVELLE.— Les étrangers qui deman- |

daient des brevets d invention aux Etats-Unis, i
seront heureux d'apprendre que ls gouverne- Ï
ment américain a réduit le droit d'invention de ;
$300 à $30: le mettant par là à la porté des
étrangers aussi Lien que des américains.

COCR DE POLICE. —Marie Cloutier, amence !

pour assaut et batterie sur la personne de Geor.
gina Nicol, est condamnée à $] d'amende avec
les frais ou 15 jours

Joseph Rouleau est tinalement envoyé à
Montréal pour subir son procèsle 24 septembre
prochain, pour vol.
Ure plainte est entrée contre trois volontai-

res, pour désertion.

!

|

I

|
COUR DC RECORDER —ZI juillet.— Patrick Dow. ,

ney trouvant que la 1ésidence de M. Pelletier
avait trop de jalousies, s'est amu sé à en enlever {
quelques-unes. La cour qui est loin d'être de !
son avis, le condamne à & d'amende et les |
frais ou un mois. |

tensit d'être frappée d'apoplexie, bientôt sui-
vie de paralyaie partielle. On se hâta de la
transporter à sa résidenca, où ella mourut le

! lendemain matin vers sept heures, Elle était
âgée de cinquante deux ans et fort estimée en
cette ville. Sa mort p causé un vif émoi et
beaucoup de chagrin & tous ceux qui la oon-
naisaaient. Nos plus sincères condoléances a
son époux éploré et si subitement éprouvé.

porte l’armé turque à 300,000 hommes. Le
gouvernement reste neutre.

Bruxelles, 21 juillet.—A un conseil des Mi-
nistres, tenu hier à Vienne, il n été décidé que
r resterait neutre.
os tique ultérieure dépendra de celle du

Londres, 21 juillet.—La bataille qu'on disait
avoir eu lieu hier, n'était aimplement qu’une

| esoarmonche entre les sentinelles.
à La nouvelle que IAngleterre= l'intention
'envo; es trou ur pro i-

aoégénéralement Seo ité 16Daily News
* L’histoire de ma femme est asses ouriouse

|

dit que cette rumeur est fausse. .
pour que je vous la raconte, et que vous en| Les frets Jour la Méditerrannée ne sont pris; +, : qu'au prix

de

guerre.Cansionpartà ToPaineHougeraux La nouvelle que l'Autriche a ordonné d'étan-
dre ses manwuvres de campagne jusqu’en Honépousé, en 1835, en 1835, un jeune homme de pagne jusq)‘©

|

grie, proure la sincérité de sa neutralité.
23 ane, avec lequel elle a émigré aux Etats-Unis

|

L'armée française est concentrée dans le nord-
en 1852. Depuis cette époque. elle a beaucoup ouest du doyagme, formant un quadrilatère,
travaillé, et aujourd’hui encore, à l'âge de 86 °OMmposé des villas suivantes: Valance, Thion.
ans, elle laboure, elle bêche, elle bât à la gran- Yille, Strasbourg et Mayence. 11 est tout proba-
ge, elle exécute en un mot tous les travaux de

ble qu'on livrera le premier combat dans ce
lieu. Une batterie de mitrailleuses sera atta-la ferme, son jeune mari étant trop caduc pour| chée à chaquecorps d’armées.

l'aider. Catherine se propose de faucher ses avoi-| 300 Hanovriens vont servir commevolontaires
nes cette année. Elle n'a pas d'enfant, mais elle au service de la France. |
espère toujours que la Providence lui en don- La Turquie, offre un contingent de 200,000
nera, puisqu'elle & su lui conserver toute sa
gaité de 20 ans. Pour me taquiner, elle me re-

soldats à la France moyennant qu'elle les paye.
Le Pall Mall Gazette, repousse fortementl’es-

pète jour et nuit qu'elle se remariera quand je
serait parti.…

prit de parti qui agite les discussions parlemen-

Vive madame Catherine !

UNE FEMME PORTE.—Voici 08 que nous écrit

taires au sujet de la puerre. Les tacticiens affir-
ment que le Kugelspritzen prussien, est aussi
redoutable que les mitailleuses françaises.
Le gouvernement anglais agite la questionIMPORTATIONS ARTISTIQUES.—Le célèbre acteur

|

d'envoyer des troupes en Belgique, pourpré-
server laneutralité.anglais Charles Mathews est en ce moment à

Melbourne.
Un journal de la localité, l'Argus s'étonnait

dernièrement de ce que le théâtre eût augmen-
té ses prix pourles représentations de Mathews.
Celui-ci prend la peine de faire au rédacteur
de l'Argus un petit cours d'arithmétique assez
intéressant:

‘« Monsieur l'éditeur, causons un peu. Pour-
quoi ai je risqué 25,000 fr. de frais de voyage ?

Pourquoiai-je perdu six mois en route ? La rai-
son en est simple: c'est parce que j'espère
gagner en une année plus d'argent ici que là-
bas. Et qu'elle chance ai jo de gagnercet ar-
gent? Ce n'est certainement pas en jouant
moitié meilleur marché qu'à Haymarket, à
Drury-Lane et aux autres théâtres de Londres,
où j'ai l'habitude de jouer et où les prix sont
plus élevée qu'ici.

“‘ Si vous vivez si loin de Londres,il faut vous
résigner à subir les conséquences de cette éloi-
gnement et vous attendre à payer davantage
les articles importés, et si vous engagez les
gens à venir à cinq mille lieues de leur domi-
cile, il ne faut pas leur offiir moins qu'ils ne
gagnaient chez eux.

* J'achète en Angleterre la boîte d'allumet-
tes un penny: ici je I'achéte 3 pence; une
bouteille de cirage français coûte dix sous à ‘
Paris et 6 pence à Loudres : à Melbourne, elle
coûte une demi couronne. Il an est ainsi de
tousles autres articles importés. Or, je suis un
article d'importation : pourquoi ne serais-je
pas aussi bien traité qu'une boîte d'allumettes
et une bouteille de cirage ?

L'trgus n'a rien trouvé À répondre À detels
arguments.

TELEGRAPHIR GENERALS

Le Times, ce matin, déplore la mort de Pré-
vost-Paradol. Le même journal loue ses talents,
ses dispositions naturelles, ses connaissances et
ses sentiments.
Le gouvernement de l'Allemagne du Nord

offre une récompense de £3 pour la première
notification de la déclaration de guerre à tout
vaisseau Allemand, actuellement en mer. L'ar-
gent sera pour le capitaine du bâtiment qui
Aura fait cette notification,

 

Dernières Nouvelles d'Europe.
Dépêches de 3 heures.

Paris, 21 juillet au soir— L'Empereur est
resté à St. Cloud toute la journée. Il viendra
demain recevoir le Corps légialstif aux Tuileries
Le président Schneider lui présentera une
adresse.
La Liberté dit que le gouvernementdissoudra

la Chambre s'il y & une trop forte opposition à
l’ajournement.

. Le mêmejournal dit que les troupes prus-
siennes massées entre Trèves et Saarbroucke,
‘e sont retirées entre Coblentz et Mayence.
A la Chambre des Communes, Gladstone a

dit que la Russie et l'Autriche avaient fait tous
leurs efforts pour préserver le prix entre la
France etla Prusse. 11 ignores'il existe un trai.
té secret entre le Danemark et la France. Il est
sûr de la neutralité de la Hollande, de la Bel.
gique et du Luxembourg.

Paris, 21 juillet.—Des courriers sont partis
aujourd'hui avec des dépêches pour Florence
et Vienne,
On croit que l'Empereur a l'intention de de-

mander à ces Puissances de s'en tenir à leurs
engagements et d'appuyer la France.
On dit que l'ordre pourle retrait des troupes

françaises de Rome sera émané lundi.
Paris, 21 juillet.—La rumeur que la Russie

{va se joindre à la Prusse gagne du terrain
| d'heure en heure.

Berlin, 21 juillet.- Gran-le agitation créée par
le bruit que la Prusse a déclaré la guerre à la
France. Ce bruit ne se confirme pas.

 

 

Blé tranquille et moins forme; recettes 115,-
000 mts; ventes 50,000 mts. & 1,54 et 1,60 pour
No. à du printemps ; 1,55 à 1,58 pour le rouge de
l'hiver et le jaune de l'oueat.

Seigle calme.
Blé-d'Inde furme; recettes 129,000 mts. à 1,04

et 1,05 pour nouveau môlé de l'Ousst.
Orge nominale.
Avoine trenquille; recettes 341,000 mts; ven-

tes 36,000 mts, à 63 et 65}c pour l'Ouest en mags-
sin,
Lard forme, à 29,63 ct 20,75 pour nouveau mess.
Saiudoux calme de 16} à 17 pour engin.
Beurre ferme, de 14 à 27 pour l'Ohio, et 18 à 33€

pour l'Etat.
Fromage tranquille, de 7 à 14jo pour l'ordinaire

au prime.

RAPPORT MARITIME.

ARRIVAGES DANS LE PORT DE QUÉBEC.
21 juillet,

Barque J. M. Morales, McPhall, Picton, 8 juillet,
pour Montréal, charbon.

Brick Ottawa, Deacon, S8wansen, 30 mai, pour
Montréal, charbon, ardoises, etc.

Schr. Gly, Dugal, Chatham, N. B., Curedeau, balles,

 

 

EXTRES EN CHARGEMENT.

21 juillet.

Caroline, 383, Hartleppol, J. Sharples. Cie, Sillery.
Historia, 380 Barrow, do do
Meteor, 399, HSII, J. Burstall & Cie, Québec-sud.
Glen, 47, Chatham, W & R. Brodie, quai Connolly.

 

ACQUITTES.

21 juillet,

Navire Protector, Falch,Loudres, Roche & Stavely.
——Milton Lockbart, Lockhart, Newcastle-on-

Tyne, Johu Sharples, Fils & Cié.
Barque Harmonie, Fuglesang, Londres, Jas Mac-

Laren & Cie.

Goëlette Carlos I, DeConcha, Oporto, Hunt, Brock
& Cie.

——Etoile du Matin, Blowin, Pointe des Esqui-
maux, Blouin & Lachance.

——Providence, Fournier, Campbeltown, W & R
Brodie.

 

ÉTAT COMPARATIF DES ARRIVAGES ET

TONNAGE.
État comparatif des arrivages «t tonnage d'outre-
mer, dang ce port, on 1869 et 1870, jusqu'au 22

 

de juillet :
1869—469 vais... 293,994 ton.
1870—592 * ... 378.008 +

Plus 123 84,014 ton, plux cette année.

Nombre de stamers d'outre-merarrivés ici jusqu'à
cette date, et jusqu'à la date correspondante de
l'année dernière:

1869-——31 vais41,919 ton.
1870—39 +52.319 +

Plus 8
 

10,400 ton. plus cette Année.

État comparatif des arrivages et tonnage des pro-
vinces d'en bas jusqu'à ve jour, et jusqu'à la date
correspondante de l'année dernière:

 

1869—28 vais. 3.690 ton.
1879—1v + 11,279 +

Plus 42 7,589 plus cette année.
 

ARRIVAGES AU HAVRE DU PALAIS.
Québec, 22 juillet 1870.

Goélette Tempérance, UO. Lauranger, Portneuf—
Ecotce.

— Ste. Croix, T. Legendre, Ste. Croix—Briques.
— Honorine, C. Hamel, Lotbinière—Bois
— Marie Sophie, H. Simard, Baie St. Paul—Œufs

vt écorce.
— Mathilde, S. Simard, Petite-Rivière—Bois.
— Stella Maris, L. Delisle, St, Jean D. C—Briques.

A MONSIEUR W. E. BRUNET
Ea

ES soussignés vous prient de vouloir bien vous
laisser porter candidat dans la prochaine élec-

tion d'un conseillez pour lu quartier St. Boch,con-
vaincus que parçvotre intégrité et votre expérience
des affaires, vous rendres d'importants services à
ce quartier ct contribuerez au bon gouvernement
de in municipalité de notre ville,

Klie Martineno, P.F. Rhéauwe,
Louis Dumas. J. K, Martineau.
L. N. Héunault, H. Simard,
Louis Fontaine, Cha. Brochu,
F. Simard, Noël Lepinay,
GQ. Lamontagne. Félix Lepiuay,
H. À Paré, ” Jean Lemelin,
Nazaire Turcotte, P. V. Valin,
O. Simard, Lonis ‘Tessier,
L. P. Huot, Etienne Allaire,
H. Lortiv, Coles tin Giguère,

Alfred Vizina,
William Davis,
F. Sauiwun,
Jos. Adam,
JP. Murvotte,
Fly, Lavoir,
Alt, Emosd,
J. A. Hossuck,
Chas. Vaillancourt,
Honoré Giroux,
Jos, Pare,

Octave Huot,
J. O. Grenier,
J. Auger,
P. Bouchard,
4. Lemieux,
Louis Lizotte,
J. B. Martel £ Ci,
David Huot,
Prisque Huot,
F. Huot,
James Brouard,
Ls Abdon Coté,

Et un grand nombre d’antres.

 
|
!
]

bu

Quartier Jacques-Cartier.
Massi£eRns,

{OLLICITE commeje le suis à me laisser porter
D candidat par ane partie des électeurs les plus
influents du Quartier Jueques-C'artier, jo ne puis
faire autrement qu’accepter. Soyez persuader, mes-

: sieurs, que je ferai tout ce qui Reta on mon pou.
“voir pour maintenir 1a confisnee que vous avez en
! moi.

 
W.E BRUNET.

Québec, 22 juilict 1870

‘SOCIETE DEFERMETURE

Magasins de StRoch de Québec,
{1 OUS, suussignes, Marchands de St. Roch, Qué-
LX bec, consentonas à fermet nos établissements à
9 heures P. M. à dater du 27 juilletau 31 décembre

| prochain.
{ MM. Montminy & Brunet, MM. F. Simard,

Irinée Fortin, F. Carrier & Cie,
Louis Fontaine, L. A. Côté,
L. N. Hénault, Elz. Lavoie,
Narcisse Bouchard, H. Gagnou, & Cie,
Benjamin Rlumbart, 7. Paquet,

i G. Lewieux, Th. Hudon.
| Mme Veuve John Verner, Chouinard & Fecteau
; FX, Lepage.
i ti. J. COLLIN,

Secrétaire.
Québec. 21 juillet I8760.—8f

SALLE DEMUSIQUE.
POUR 5 SOIRÉES SEULEMENT.

Annonces Nouvelles. |Acte de la Faillite 1869,

À MESSIEURSLES ÉLECTEURS:

Dans l'affaire de

ISRAEL DUMAIS de Ruberval, dans le
de Chicoutimi.

F
A‘ par le préseut donné que Fim,

suivant, savoir :

Un certain emplacement où lopia du terre
situé dans le towurhip de Roberval, faisant part
du lot uuméro dix-neuf da premier rang, de forme
triangulnire, lequel fait partie et consiste dang le

{tiers Nord-Ouest du terrain ci-après décrit savoir -
|horné au front du premier rang joignans par ie
| côté Nord-Uuest au churain de front eusdit et au
dit Lac St. Jean, et par le côté Sud-Est à Otésime
et Jeffery Potvin, avec maison dessus coustruite
circonstances ot dépendances faisant partie des
Liens du failli, sera vendue sujette à la rente fon.
cière annuelle et perpétuelle de huit pinatres
année à Chicoutimi dans le bureau du shérif dans
le District de Chicoutimi le VINGT-HUIT Skp.
TEMBRE prochain, à DIX heures du matin.

L. N. HENAULT

Syndic.

Distrier

Quêbec, 21 juillet 1870.—2m

 

P)'MANCHE prochain le 24 du courant, si le
temps le permet, le magnifique vapeur “ EU.

GENIE,” Capt. Braudo.n, laissera le quai Cham-
plain à 1 beure pour St. Michel.
Ler rafraîchissements à bord seront servis pas

M. P. Carbonneau.
Un excellent corps de musique jouera pendant

le voyage.
Prix du passage : 50 cts.
Québec, 21 juillet 1870.

Retraite de Belmont pourlesIrrogus
ASITEÏ PRIVA
(Fie Institution, fondée eu 1864, ayantreçu

beaucoup de réparations, offre une asile des
plus commodes pour les malades des deux sexes.
La Lätisse est entourée de prairies, jardins et de

promenades ombragées.
Sa situation est une des plus belles et des plus

salutaires, est à environ deux milles et demie de
la Ville de Québec, sur le chemin St. Foy. I! n'y a
rien à désirer de inieux sous le rapport de la soli.
tude et du la retraite.
Aucune place dans la Puissance ne peut rivali-

ser avecl'Asile Privé pour les points de vue, qui
r'étendent dans le lointain.

Applications pour l'admission des malades, ot
lettres de de imandew adressées à

GEO. WAKEMAN,
Retraite de Belmont,

Québec, P. Q.
Termes—$u à 38, par semaines. Trois mois pa-

vér d'avance.
Médecins de l'Asile :— Dr. Rowand ct Dr. Se.

| well.
Québec, 21 juillet 1870.

AVIS.
'TYIMANCHE demier. entre 1 ot 2 heures, am
| Pipe d'Ecume de Mer a été oublié, à bord du
vapeur traversier de Lévis. Quicunque l'aura tronvé,
est prié de la remettre à ce bureau.

Une récompense libérale est promis
| Québec, 20 juillet 1870.

/Actede la Faillite 1869.
{
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William Cochran > fatigué. abruti par la cha by Un bataillon francais ; ‘ère

|

— Ludmid, Ed. Martel do —Avoine, | Dans l'affaire de
¢ . re srs vane çais a franchi la frontière a 1 00 ; | ——— > au

leuret le gin et voulant prendrele frais, sa cou- i wo Ven NIN mardi, envoyé à la découverte. Après une es- $ bateaux avec bois et croûites. COMMENÇANT | ANDRE BILODEAU, Fill
che sur le trottoir. un municipal le surprend ; «hington, 21 jui et.—Le Baron fierolt, a

|

carmouche durant laquelle il y a eu quelques —-- em : Tr >= - ln Lo Lu ee nant
dans cette intéressante position et le conduit T(Ç1 Ce matin la nouvelle suivante : ! blessés, les prussiens ont fait 2) prisonniers. | HEURES DE LA MAREE HAUTE. LUN DI, 25 JUILLET 1870. JE soussigné, HENRY H. SEW ELL, ait été
Fa : : | Le governement français refuse d'exempter | Les préparatifs de guerre se poursuivent. L'ar- ; ; si nommé syndic dans cette affaire.

au poste—3et les frais ou 6 jours de prison. de lu saisie les vaisseaux de l'Allemagne du | tillerie part pourla frontière. ; Juillet. Matin. Soir. Là Grande Tron g Borles ie de Londres _ Les créanciers sont requis de filer leurs réclama-Margaret Graham, en délicatesse avec | fqn! { No dl. excepté ceux qui sont en mer, ignorant

!

La Gazette Ojncielle déclare qu'avant que lu Lundi 18 10e 10-206 j D | J y| tions devant moi dici & po mois. ,
brecat once par deux agents aw lui de (fd ci iration de guerre : (ceux-la seuls pour- guerre soitfinie. l'Alemaga> et l’Europe ob- Mardi Lu 17—48 11—06 AYANT à sa tête la merveilleuse Artiste ; a z SERELL, kK
mandent le but de sa promenade. Ne pouvant | ront entrer dans les ports francais. tiendront de la France des garanties qu'elle ne

|

Mercredi 20 11—=27 110-50! Eo a LO. 44, Tue Bt, : È
pas donner d'explication raisonnable de sa co 1- | Le corps de M. l'révost-Paradol a été expo.

|

troublera plus la paix. Si elle refuse, on l'écra- EE .. SECS21 013 037 ! MLLE. JENNIE WILMORE, il Québue, 20 Juillet 1870.—25 Cee = —
duite, cette pauvre Margaret comparait devant ; ** hier dans son salon. Le corps sera transpor-

|

sera au point dela rendre impuissante. Vendredi.......... .22 1— 3 1—40 , Des Théâtres de Princess, du New Koyalty, New | =
la oour, qui la condamneà $5 d'amende et les ‘* ‘lemain à New. York dans le train de nuit,‘ L organe de Bismark dit qu il y 860 ans, la: Samedi... 1.111.123 2—13 2—44, Adelphi, Diulry Lane, et des autres Théatres 5 —t
frais ou un mois de prison | pris ji retournera en France par le vapeur Lañu- j passe n qurait as souffert l’insolence de la Dimanche ..........24 3—15 Jed Principavx d'Angleterre. | = qe: ; ‘yette. le même navire qui l'avait amené en Amé. | France ; à plus forte raison après Sadowa. PHASES DE LA LUNE ! -

Mary Jane S b lle de 25 fi Les à à : UNE. ; . 4 ATS T wT
{ary Jane Smith est une belie iille de 25 ri jue avec sa famille et ses domestiques. i

,

On déclare officiellement que les demandes | rroisième quartier, Mercredi, le 20 du courant, MLLE MARION TAYLOR, PE I ER TN AG E
printemps, sa position sociale l'oblige souvent ;
à sortir la nuit et : avoir l'air de regarder les
étoiles ; la cour voudrait lui faire changer ses.
habitudes et la condamne à $5 d'amende ou un
mois 43 prison.

Thomas Lillis est surrris, frappant à une
porte à tour de bras, il pretend que les gens de

la maison s7nt sourds. Mais la cour qui est cer-
taine du contraire, le condamne'à $4 et les frais
ou 15 jours.

John MeFenna, un L-.cule, passe ses mati-
nées À dener jrs passais, sur le marché de la

New York. 21 juillet— M. Berthemy, minis , de ia France ne laissaient à la Prusse d'autre.
tre français, a reçu le telégramme suivant, à alternative qu'un rvfus. |l'hôtel Wetminster, hier soir, de la part du mi; seu !nistre de: affaires étrangères de France. | Prince allemand ne montrecait jamais sur le* En réponse à votre demande d'ins. | trône d'Espagne : que comme Olage un princetraction. Considérant l'état de santé de M,| de la famille Hohenzollern résiderait en per-Paradol, l'importance des événements, res. | MAnence à Paris, ou qu'une somme considéra-tez aux Etats-Unis jusqu'à la nomination d'un ; ble serait déposée àla Banque de France ; ounouvel am. ssadeurqui sera faite immmédia- ;@Nfin que les p.ovinces Khénanes seraient liment. vrées à la France jusqu'à la mort du dernier|Eu ennséquence M. Berthemy a retourné de Prince Hohenzollern.suite 4 Washington. Londres, 21 juillet.—La Prince Napoléon est

| arrivé ici. Le bruit avait couru qu'il avait êtéNOUVELLES D'EUROPE | pris an traversant la Manche.

La France demandait l'engagement qu'aueun ! 7

29h. 29m. a. m. i La Reine de la Chanson Anglais: Bouffe.
— Mur KATTIE ONIEL,

Muir. NATTIE HICKS.
Mets. ANNIE BLAKF,

ASt. Félix de Valois, par l'abbé Martel, curé du Ç Murs. EMMA DEVOYlieu, M. Camille Labrèche, marchand, de Lowell,
à Mademoiselle Marie-Catherine-Alexandrine Cré- M. WYNDHAM CLARKE,
peau,fille cadette de M. Crépemu, écr., N, P.de Le nouveau Tenor Anglais, d'Exeter Hall et deSt. Félix de Valois. i Covent Garden, Londres

La semaine dernière, À Lawrence, Mass, M. Al- ! M W. H EVERETT,
bert Provencher, fils d’Elzéar Provencler, M. D, M J T. HUNTLY,
à Mademoiselle Céliaa Rhéaume, fille aînée de M. ; A. L. COOT,
Louis Rhéaume. | J. LANGLY,

Avec le célèbre et spirituel Comédien

 

Mariages.

 
  

A LA

BONNE STE. ANNE.
Pour le plus grand avantage des Pélèrins,

LE BATEAU A VAPEUR

LETIGRE,
Carr. L'HEUREUX,

Laissera le Quai du marché neuf,Haut- Ville. (Rentoys). | Londres, ?1 juillet —I1 règneu à | = = to. LLUNDI aprés-midi, 2 2 heures pour les Pé32 «léfen-leu-8 payent le 1s taxes au moutant (Par le Cible.) |tivité dans toutes les stations navets ona Annonces Nouvelles. M. FELIX ROCERS,, iv ‘vi désirent sc 1-narela vetlle de la grandede $424 §0.
7 jugemerts sont rendus $305.45.

35 exécutions sont lancées pour £326.71.
Sommations pour 282.70.

PÉNIBLE ACCIDENT. — Nous apprenons qu'un
triste accident est ar:ivé hier soir vers 10 heu-
res à bord du vaneur Trois-Ririères. M. Char-
bonneau, second ingénieur, s’est fait saisir et

couper entiè;ement le bras par le mécanisme
du vapeur.—(Minerre.

1IMPORTATIONS.— Il vient d'arriver au port de
Montréal, une guantité considérable de pommes
de terre et de navets de l'Ile du Prince
Edouard. On dit merveille sur leur excellente
qualité—( Pays.)

ACCIDENT.—Un terrible accident occasionné
encore par l'explosion d'une arme à feu, met-
tait hier en émoile village de ‘ Mile End."
Le nommé Champ causait sur le trottoir avec !

quelques amis, en tenant à la main un fusil
chargé. Dans la chaleur de la conversation, il
se livra peut être à quelques gestes un peu
trop brusques, car, au moment où On s'y atten-
dait le moins. on entendit une détonation et la
charge du fusil alla se loger dans son bras gau-
che, tout en lui faisant à la poitrine de graves
déchirures.
L infortuné Champ perdit de suite connais-

sance et tomba rudementsur le sol; on le trans-

tement la ligature de l'artère. et arrêta l’he-

l'ar-, 70 juillet.—Madame Sass a chanté a donné ordre à plusieurs vaisseaux de £uerre deVopr: hier soir, elle n chanté la Marseillaise. se concentrer à Plymouth.On ne peut décrire l'enthousia-me qui a régné Londres, 21 juillet—La Gazette, de Cologne, :parmi les assistante. Toute |auditoire s'est ‘dit qu'un combat a eu lieu à Saarbrook ndevée en masse, et a continué la chanson, qui ai ;
s'est terminé parles cris de *‘ Vive la France.” | equel les français ont été battus.

1500 cochers et 100 conducteurs d'omnibus |
jont rejoint l'armée, 20U Américains se sont | ETATS-UNIS,aussi engagés comme volontaires. New-York, 22 juillet—Une dépêche spéciale;_ Paris, 2! —Un des journaux decette ville dit | confirme la nouvelle qu'un bataillon de 200; que la guerre entre la France et la Prusse stne français a franchi la frontière prus-

|

 

!

uue intervention divine, afin de faire subir un |sienne mardi et qu'ils ont été fait prisonniers.échec au protestantisme.
Paris, 21 juillet.—Le Journal Officiel, fait l'an- ‘

| nonce suivante : ‘ l'Empereur a décidé que|
tous les sujets de la Prusse ou que tous les. ; ; . PS| Etats alliés à la Prusse, peuvent rester en Fran. | Corporation de Québec—Uhs. Baillairgé. {

* …
!| ce aussi longtemps qu'ils resteront neutres.

 — ete

Annonces Nouvelles.

i Qu 11s res ,,, | Acte concernant la faillit-1869—Geo. F. Gibsone.« Le dogme de l'infaillibilité du Pape a été! ; ; ;
, proclamé à Rome, lundi dernier au milieu de | A messieurs les électeurs du quartier Jacques-Car-; là foule immense qui attendait avec anxiété le| tie—W. E. Brunet.
; résultat de ce dogme. Le dogme a été décrété | , i.par un vote de 538 contre 2.Toute opposition est La Grande Tronp: Rirlesgne Le Lpudre —salle
finie par cette proclamation. Le Pape apparut | de Musique.
et promulgua le nou el article de Foiet lac.

* rémonie finit par le 7e Dew.
I Tous les domestiques de la maison impériale I Déminagement—Montminy & Brunetont mis chacun un mois de leur salaire dans le ’
i fond patriotique.

Le gouvernement dément l'invasion du ter- ;8 ent ais et | Chapeliers & Fontreurs—A. Lapointe & Fils
, )

l’aifumerie de Lubin—Roch Dngal.

Manufacture Canadivune—FE Gourdeau.

| ritoire de la Baviére par les soldats fran
! déclare que c'est une malicieuse tromperie des | Murchandises Sèches—F, X, Lepage
' agents prussiens. j

Le Journal Officiel nie l'accusation portée con- | Vente à bon marché—H. A. Paré,

CORPORATION

 | Du Théâtre de New Adelphi, Londres, Cet artiste,
i ainsi que Mlle. JENNIE WILMORE,s eul'honneur
{ de jouer devant Sa Majesté, le Prince de Galles et
; l'aristocratie anglaise,
;

_

L'Orchestre sera conduit par le SIGNOR OPER-
y,

|

TT, Pianist- de Sa Majesté Victor Emmanuel RoiFailli.

|

d'Italiv ’
LE failli m'eyent fait une assignation de ses | ———

biens, les débiteurs sont notifiés de se rencon- |trer à mou bureau, No. 9, RUE ST. PIEKRE, Qué- | PREMIERE REPRESENTATION,bec, MARDI, le NEUVIEME jour d'AOUT,à 2, On commencera par la joyeuse farceheures P. M, pour recevoir l'état de ses affaires et | NAN LE BON A RIENnoromer leur procureur. i to av.
GU. F. GIBSONE, i

Pi -
Procureur ad interim.

Qnébec, 22 juillet 1870.—24 |
cms | ADMISSION -—Siéges Réservés, 50 vents : Gale-

vie, 37} cents. Parterre, 25 cents.
Billets à vendre chez Holiwell et Lavigne.

| Un peut se procurer des billets chez M. Holiweil
| vis-à-vis le Bureau de Poste, où est le plan de la
| salle,
Les portes ouvrent & 7} heures. La representa.
tion commence à 8 heures.

| Québec, 21 juillet 1870.

; A VENDRE.
|

100 CAISSES de Ciaret, diverses Argues.
10 Barils do do
25 Barriques de Vin de Bourgogne,
3 do de Vin d'Oporto de Offley & Crawp,on ñ de dv Sherry,

20 Barile de Sherry de L. P, Inghaui.
50 du de Sherry, diverses marques9U3BB

p

TH©. 75 Barile de Vin Colli. a

Acte de la Faillitede 1869.
Dans l'affaire de CLIE NOEL

On fnira par la pices burlesque,

 

 {

| tre M. Ollivier par les journaux prussiens, parce !

 

 

5 Baril de Sauterne. :

YGMALTON.|

20. MARDI matin, à 5 heures pour la messe du
jour dela fête et reviendra à Québec dans l'après-
midi.

3u. MERCREDI matin, A 6 heurrs pour 1a mease
du 2¢me jour de la féte, et reviendra à Québec V'a-
près-midi.
On à coustruit cette aunée, à Ste. Anne, un Pon

ton, où les Pélèrius débargueront à pied sec,moyen -
nant 10 cents seulement.

Prix pour le voyage, 60 cents.
Québec. 20 juillet 1870.   

 

Pélèritage 3 Ste.Ame du Non
E Vapeur “ST. GEORGES” Carr. LAMON-
TTAGNE, lnissera le quai St. André, MARDI,

le 26 du conrant, & 5 heures A. M., et le quai Cha-
bot, Lévis, à 5.30 heures A. M, jour arriver à Ste
Anne avant ls mense.
Eo prenant cette route, les Pélerins aurontl'a-

vantage de voir le Sault Montmoren: v et les diffé.
rentes paroisaca qui bordent Ia Côte Nord.
Une place de débarquement a été fait cette

année, et on aura pas l'inconvénient de débarquer.
soit en Chaloupes, soit cn voitures comme par le
passé. Les Pèlerins pour débarquer en aûrefé ne
paieront que la modique romme de dix cents, qui
renfermera le prix de rembarquement

Prix du passage, 50 cents.
Pour plus amples informations, s'adresser au

bureau de In Compagnie des Remorqueurs du st
Laurent, Quai St. André

 

   3: ; ‘ à ; Nouveautés—Leger & Binfret. —_ | : . A. GABOURY
. ; ’açri.

|

QU'il avait dit quele Roi de Prusse avait insulté |
5 Barils de Vin de Gingembre. AG 2.

porta chez M. Wiseman qui, en attendant l’arri le ministre français, et en avait ensuite donné Marchandises de sauvetnge—~QGlover, Fiv & Cie,
12 Panniers de Champagne, diverses Marques, Juéb 20 jui Secrétaire

vée du médecin, lui administra quelques stimu- | avis à l'Europe par une circulaire. M. Ollivier | : ’ : HOTEL-DE- VILE 20 Barilx d'Enu-de-Vio des Propriétaires. _Qué ce, 20 juillet 1870.
lants pour lui rendre un peu de force. à fait simplement erreur en appelant note ce cesesse vase 9 do do Chalonpin. eee IE emLe Dr. Monagan, qu'on était allé chercher en qui n’était qu'un télégramme. : Fi . . _ ; do do Coran. PaNEtoute hâte, examine ia plaie et découvrit que Madrid,21 juillet.—La presse Es agnole, en : Revue Financière et Commerciale. ' Québer, 22 Juillet 1870. ; 50 Caner 4Fade. Vie des Propriétaires, . seeOURl'artère était coupée, plusieurs veines déchirées pinératridiou se la proclamation du dogme de ; us 15 de do Hennessey. :et les tendons gravemont attaquée. [ft prop| eiliblité Vendredi, 22 juillet 1870. AVIS PUBLIC 4 Bortiques dé'osin de Céloupin. | VOYAGE DE PLAISIR À ST MICH El| Berlin, Z1.—-L'embouchure de la rivière We- | Montant perçn à la Douane de Québec, Te 21 du riques de Gin de DeKuyper. i |morragie au moyen du perchlorure de fer. Après

|

¢,
ce premier pansement, l'infortuné Champ sem -
bla éprouver un peu de mieux et on en profite.
pourle transporter à l'hôpital-Général,
À l'heure qu'il est so. État est loin d'être aa-

tisfaisant; on à peu d «pérance de le rappeler
à la vie.—(Pays.)

Morr SUMIYE. — On lit dans le Pionnier, de
Sherbrooke :

Mardi soir, Madame Serah Harrison, épouse
de M. Alex. Winter, l'un des anciens et des
plus reapectables citoyens de cette ville, aseis-
tait à le cérémonie du mariage de Hon. M.
Robertson, ches M. le Coroner Woodward. En.

ser à été fermée, afin d'empêcher les vaisseaux courant, $6112.05.
rançais d'y entrer. ——
Hier le parlement de l'Allemagne du Nord! Londres, 21 juillet.

s'est assemblé pour effectuer un crédit extra Consolidés fermés à 8H ur argent etde 120,000 millions : il fut adopté à l'unani- |onal Hous méreorrg Bons‘64,0
mits, . ‘65 vicux, 804; '67, B0.16-40's 79. Actions fermes,M. de Bismark dit que la déclaration de Erié, 154. Tiffnois Central 101, À & G W 31,guerre était lo premier et 12 seul document offi. ——
ciel reçu de la France, et qu'il prouvait qu’on Liverpool, 21 juillet,
préméditait une surprise. Coton tranquille. Uplands 974, Orléans Ojd,Berlin, 2I juillet.—A l'arrivée du vapeur Com-
bria, au HAvie samedi, 500 Allemands qui
avaient payé leur Fousege jusqu'en Amérique,
entendant parler de la déclaration de guerre,
Ont Inissé le navire, pour s’enrôler dans l’armée,
Le journal dément la sympathie de ? Autriche

pour l'Allemagne.

 

MARCHES DB NEW-YORK.

21 juillet.
Or fermé à 121.
Coton 20c.
Fleur 250 à 60c meilleur; recottes 12,000 qrts ;Le Parlement de l'Alle e du nord a voté ventes 70,000 qrta. à 8,50 ot 6,25 pour superfine de

Di par les présentes donné que des soumissions 5 to de Old Tom.
cachetées adressées AU soussigné seront reçues; 5 _ do de Whiskey,d’HUI à MERCREDI prochain, lo 27 du conrant,' Caisses d'Elixir de Spa,à MIDI, pour la conatraction d'une rangée de do Chartreuse,maisons dans ls ruc Lamontagnesuivant les plans, | do Sirop de Citron.devis et conditions que l’on peut voir à ce bureau. A vendre chez

La Corporation ne s'engage pas d'accepter In| GARANT & TRUDEL.
plus basse ni même aucune des soumissions, Ra

CERTIFICAT,
La Corporation ne devra rien débourser pour la

construction des dites maisons dont le coût total ———sera payable à même les revenus qu’elles doune- JA fait l'analyse d'un VIN DE SICILE venduront. pour Vin de Messe pour MM. “Garant ot Tri.dal, et n'ai trouvé dans ce Vin Aucune stibstancequi indique (alnification.
Co Vin qui est très capite‘ux, convie

ment aux malades. ! » convient partaite-
J'ai examiné aussi un échantillon de VIN DEGRANE que je. reoummande pour Vin: de Mess,in de Sicile, lorsque ce dernier est

CHS. BAILLAIRGE,
. Ingénieur de la Cité,

Québec, 22 juillet 1870.—3f

ON DEMANDE.
     

LE magnifique Vapeur “ EXPRESS, " Capitaine
TURGEON, laissera le Quai Champlain ni le

temps le permet, DIMANCHEprochain, le 24 du
courant, à 1] HBURE P. M., pour St. Michel, on
les volontaires du ge Bataillou aout campés.
Lo vapeur arréters au Quat du Gouvernement a

À Lévis en allant et on revenant.
Un excellent corps de musique nora à bord.
Les rafraîchissements seront sorvis par M. T.

Potviu.
Prix du passage : 50 conta.
Québec, 19 juillet 1870. ;

BOLS À LAIT! BOLS ALAIT 1!
En déchargement du * Maggie Chapman.”

60 PANIERS de Bols à Lait.
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en place du

tre neuf et dix heures, quelques-uns des convi- l'Etatet do l'Uuvet; 6,50 à 6,75 pour commune à

|

(\N demande 3 on 4 bons Conpeurs d'Empeignes. malsupporté l'estemac
A ves remarquèrent qu'il venait de se pol unanimement une adresse en réponse au dis.

|

extra choisie de l'Etat i 5,40 à 7,3 pour com- 0 De bons gages leur seront donnés et on emploi

|

Ce certifiontn'aura e valenr qu'attant qu'il sera A vondreGHEY DOLREC & Ca,

4 alle quelque 0 d'ex jan dreDr cours du roi. mune à extra choisie de l'Etat ct l'Ouest, ot 5,05 à permanent. oxhibé par MM. Garant et Truded, : : SBuccesseurs de H, Goopwin & Cu.

SE où quechos b, proto nsla “!  Constentinople, 19 juillet.—Le Levant Herald

|

6.90 pour cercles ronds de l'Ohio. B’adresser à ce bureau. - F. A. H, LARUE,i A M p No. 34 ot 26, rue St. Panl. *

; bert,

aussi

présent, constats que

la

melsde ansonee l'appel

des

troupes de réserve, © qui

|

Fleur de evigie forme à 5,40 ot 7,26. Québoe, 31 Juillet 1870, Québec,31 Juillet 1870, UT Québec, 16 failles 1070..
! Ann

eid
- JP Sind who

wet segs neg
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Gane]

AVIAY COVTRACTELRS
ES soumisalcns cacheties, wdressdou au souset-
gné, seront raçues à cs bureau jusqu'à MEB-'

CREUDIle 3ème juur d'AOUT, pour la conetraction
et l'achèvement des murs, de la Bibitothèque des
Bâtisses du Parlement, Ottawa.
Plans et spécialité puurront être vus à ce bureau

le et après ie 20 coaraut, on les blancs de acumls-
sions et autres infurmautions pourront être obtenus.
Les noms do deux personnes solvables et res-

ponsablea, cogseutant à se porter osution pour
l'exécution complète du contrat, devront être utta-
chée à chaque soumission.
Le Département ne s'engage pas À accepter la

plus basse ni aucune de ces soumissions,
Par ordre,

FP. BRAUN,
Secrétaire.

Département des Travaux Publice.

Ottawa, 20 juillet 1870.

 

CORPORATION

QUÉBEC.
HOTEL-DE-VILLE,

Québec, 19 Juiillot 1870.

AVIS PUBLIC
ST par les présentes donné qne des soumissions

E cachetées endossées “ Soumissions pour murs
de soulôvement,” et adressées au soussigné seront
reçues D'HUI an 27 du courant, à MIDI pour la
construction qe tels murs de soulèvement que la
Corporation peut avoir à faire durant la présente
saison, tout dans Ia ruc Champlin qu'ailleurs.
Les murs seront en pierre du Chiteau-Richer a

rangs fortuits ct d’une épaisseur moyenne de 34 à
3 pieds suivant la hauteur. |
La soumission donrera le prix par toise y com-:

pris les excurations jusqu'au roc solide, et la pose '
de tels lieux que la Corporation pourrait fournir
à cet effet. !

La Corporation nue s'engage pas d'accepter la |
plus basse ui même aucune des soumissions, et ne |
s'engage pas non plus de donner plas d'un mur à
un même contracteur.
Le contracteur paîura au unitaire le coût de rédi-

ger le contrat

 
CHARLES BAILLAIRGE,

logénieur de la Cité.
Québec, 19 juillet 1870.—8f

Colge Commercial de Montmagny,
ENCOURAGEMENT qua en le soussigné de-

J puis six ans qu'il a fondé cette maison, lai per-
met aujourd'hui de réduire le prix de la pension à
$9 par mois ou $99 pour l'année uu lieu di $160.

 

 

 Liinstruction est surtout commerciale-anglaise ‘ accepter la plus basse, ni aucune des soumissions. |
pour les sujets d'origine française et commerciale- !
française pour ceux d'origine anglaise, On donne‘
une attention spéciale à l'enscignement de la:
langue anglaise, au calcul, à la Tenne de Livres et
à formerles élèves à une belle écriture. i
La pension est très bonne, jamais de plaintes à |

ve sujet.
La discipline et l'ordre sont le but constant de|

1a surveillance active des professeurs et du Prin-
cipal dont la longue cxpérience dans l'enseigne-
ment est bien connue. |
Pour le prospectus, s'adresser au Principal à St;

Thomas, Montmagny. i
Cos. DUFRESNE. |

Québec, 18 Juillet 1870,—2m

CIN!CIN!!
En déchargement de “l’'Emily Augusta” de Rot.

terdam -

83 BARILS Geniévre de DeKityper
180 Caiusez Vert :s, do :
so “ Rouges, do i
8 “  Vert-s, Houtman :

A vendre en gros et en détail par t
JOS. JLACHANCE,

. 8, rue Sous-le-Fort,
A 'Enscigne du Pain de Sucre

Québec, 18 juillet 1870.

CHAMBREPROVINCIALE
NOTAIRES.
| 'ASSEMBTÉE pour l'élection de la “ Chambre

! Provinuiale des Notaires," dans le District de
Québec, aura lieu an Palnis dy Justice à Québec, le
PREMIER MERCREDI du mois d'A OUT prochain,
àAUNE heure de l'après-midi, enivant la loi, (33
Vic. Cap. 28, Sec. 7 )

FISET & BURROUGHS,
PSC  

Québec, 18 juillet 1870

 

CORPORATION
QUÉBEC. |

HOTEL-DE-VILLE,

«; -êbec, 19 Juillet 1870.

AVIS PUBLIC
ST par lea présentes donné que les revenus, à
percevoir D'HUI à : PREMIER de MAI 1871,

des Hydrants à l'extrémité Quest de la rue St, Oli-
vier et à l'encoignure des rues Ste. Claire et Rich-
mond, Quartier St. jean, seront vendus séparé-
ment par encan public, au plus haut enchérisseur,
MARDI, le 26 du courant, à 2 heures P, M., au
bureau de l'ingénieur de la Cité à l'Hôtel-de-Viltu.
La Corporation nes’ublige pas d'accepter l'offre

la plus élevée ni môme aucune des offres. qu'or
pourra faire, . ‘
Le montant entier du prix d'achat sera payb

d'avance en signant le contrat. ’ ;
Le contracieur ne devra charger que lestaux

ordinaires de la Corporation, ot deves se confor.
mer à toutes les exigences de Ja toi à l'endroit de
tel contrat. )
Le contracteur payers au hotaire le coût de ré-

diger le cuntrat,
CHS. BAILLAIRGE,

Ingénieur de la Cité,
Québec, 19 jutilct 1870.7

AMBROISE LAROCHE,
V'ENT de recevoir un nouvel assortiment de

Fleur, Grains, Provisions do toutes sortes.
invite reapectueusement Je publio À visiter

son assortiment qui est de premier choix.
No, 57 et 88, rue &t, Paul,  1 Laroche, Québec.

Québec, 15 juillet 10. sa

 

AVIS PUBLIC.
CORPORATION

08 La

CITÉ DEQUÉBEC.

Bureau du Trésorier de la Cité.

HOTEL-DE-VILLE,
Québec, 18 Juillet 1870.

AVIS PUBLIC
E”. par le présent donné que les livres de coti-

rations pour les quartiers suivants de la citéde!
Québec, savoir :

ST. LOUIS, ST. ROCH,
PALAIS, JACQUES-CARTIER,
ST. FIERRE, ST. JEAN,
CHAMPLAIN, MONTCALM,

ont été déposés par les cotiseurs de ia dite cité au
bureau du soussigné, et que les dits livres seront
ouverts à toutes les personnes intéressées, tous les
jours, depuis ÿ heures A. M, jusqu'à 3 heures P.
M

,

(les dimancheset fêtes exceptés,) durant trois
semaines du jour de la date de la première publi-
cation de cet avis.
Toute personne qui se croira lésée par quelqu'en-

trée faite au dit livre de cotisation devra porter
plainte devant la Cour du Recorder, par écrit et
sous serment porté soit devant un juge de paix ou
devant un membre du Conseil de la Cité, ou de-
vant le Greftier de la dite Cour. Cette plainte sera
déposée, daus le susdit délai dans le bureau du ‘
Greffier de la Cour du Recorder, et le dic dreffier
donnera avis dans les journaux, comme ci-dessus
presérit, des lieux, jours et heures auxquels la
Cour du Recorder entendra les plaignants et deci-
dera du méritde leurs plaintes.

L. E. DORION,
Trésorier de la Cité,

Québec, 19 juillet 1870.—38
 
 

  
  

WIS AUX ENTREPRENEURS
 

ES soumissions cachetées, adressées an soussi-:
gné, seront reçues à ce bureau, jusqu'à MIDI,

de VENDREDI,le 5e jour d'AOUT prochain, pour
la construction d’une ECLUSE REGULATRICE,
RACEWAY, ete, à la tête du Canal Lachine.
On peut voir des plans et apécifications à ce

bureau, où au bureau du Canal Lachine, Montréal,
le et après le VENDREDI, 22 du présent mois, où
on puut aussi obtenir des formules de soumissions
imprimées et autres renseignements.

Les signatures de deux personnes solvabler et
responsables, voulant se porter cautions pour le
fidèle accomplissement du contrat doivent aceom-
pagner chaque soumission.
Ce Département ne s'engage pas, néanmoins, à

l'ar ordre,
F. BRAUN,

Secrétaire.
Dépt. des Travaux Publics.
Ottawa, 18 jaillet 1870.—6f
 

LA Cie, D'ASSURANCELEHOME,
CAPITAL PAYE............ $500,000
DÉPOT, OTTAWA... 75,000

D. R SATTERLER,Président.

s L.TALCOTT, Vice-Président

DIRECTEURS:

J H. VAN-BUREN, New-York

Ex-Gouverneur BIUELOW, Massachussett-.

H. N. FIELD, Illinois.

Ex-Gouverneur DORR, Bufinio.

SSURE à des taux modérés. Règle ot paic
promptement «t libéralement. À parmi ses -

assurés les Gouvernements Fédéral et Local, les
Parlements d'Ottawa et de Québec,les Propriétés de
la Corporation et des Premières Inatitutions Reli-
gieurea

J G. BARTHE,
Agent.

Agence à Québec, No. 59, rue St. Pierre,Bagse-Ville.
N. B—On assure aussi sur la Vie d'après un

nouveau système à ce burean.
Québec, 8 juillet 1870.

CBEZ

PHIL. BRUNETTE.
No. 89, RUE ST. JOSEPH, ST ROCH.

MONTRES en Or ct en Argent,
Chaîues en Or et en Argent,

Bijouteries en Or, Plaque Français et
Américain.

Epinglettes et Pendants-d'O-
reilles en Jais.

Québec, 7 juillet 1870.
 

SERIEDECONCERTS.
ADAME DESSANE, MLLE. FISETet M. DES-

| SANE ontl'honneur d'annoncer qu'ils parti-
ront de Québec, LUNDI, 18 du courant, pour don-
ner une Série de Concerts dans les Paroisses sui-
vanter.

8t. Thomas, Lundi, 18 Juillet, L'Islet,
Mardi, 19, CapSt Ignace, Mercredi. 20,
Ste. Anne, Jeudi, 21, St. Michel, Vendredi,
22, Kamouraska, Samedi, 23, Rivière-du-
Loup, Lundi, 25, Cacouna, Mardi, 26, Ta-
dousac, Meroredi, 27. La Malbaie, Ven-
dredi, 29.
Un des magnifique Pianos de la maison LYNCH

& GOMIEN de New-York, auivra la société dans
son excursion.
Tous les journaux de cette ville sont priés de

reproduire cette annonce pendant 2 semaines
dans leur édition des campagnes.

Québec,6 juillet 1870.

MARCHANDISES
SAUVETAGE.
ES Marchandises ci-dessous mentionnées seront
offertes en vente au public, MARDI, le TJUIN

rovenant des naufrages du “ Spindrift,” allant de
res à Shaughai et da ‘ America,” de Londres

 

à Demerara, naufragés à l'embouchure de In rivière
Thames, savoir :

50 Pièce Drap Bleu.
200 “ Drill en Coton.
300 “ Coton Jaune.
250 * Indienne Bleue.
100 “  Lustré Fleuri de Chine.
50 “ Lustrings.
500 Couvrepieds.
50 Pièces Soies Japonaises.
1 Caisse de Rubans et Merceries, etc.

0% s besoin de 20 personnes qui peuvent faire
les Vestes et Pantalons.

GLOVER, FRY & Cle.
Québec, 7 Juin 1870,

  

 

- L'SVENEVENT.

Propriétaire de 1Usine
aux Journaux.

Avis du
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THEODORE LEFEBVRE nts BOULANGER, do

 

JA ls pias Sistema los ig —Moulins, Manufactuses; i

qo

jo |suis maintenant prêt à exécuter toute espèce d'ou- so 4 Faill. | ; ; ’vrages en fer. rn fonte et en cuivre aux prix sui- JE ; , Wa. WAL de Québec,ai été -vents, savoi: : : sommé Byndic dans cette re. : . 3 *‘Toutarticle brut on fonte pour moulin, etc, 3j

|

Les créanciers sont requis de filer leurs réclama- |
ots. par 1b. tions devant moi d'ici à un mois. !

À

NNONCENTà leurs amis et au public qu'en conségnenc de certains changements faits à learTout egticle-toumné, sot yo

|

onfoy,gob ans WM. WALKERS, . [1 nouveau magasin, ils ne transporteront four établissement dans la rue St. Joseph qu'à la fm duque arbe de sancepo rial : 4 besteo Syndic Oficfel. présent mois. Nonobstant ce retard, la vente à prix réduit sera contiauée jusqu'au moment du démé-Tout agticlede férge, à 9 c4 IH 4 | , 18 juiliet 1870.—3s nagement, comme on verrs par la liste des articles donnée ci-dessous. 'Tout article coulé, tourné, * plamé, gerch;"et
prêt à être posé, 55 cts par Ib, Acte de la Faillite1869.

plet, $5 meilleur marché qu'à Montréal. ;
Machines à Scies Rondes pour les billots, fabri-

$ uées aprés les principes de M. McDougall, avec
00.

Toute ouvrage découpée, ciselée sous le plus
court délai.

L. N. ALLAIRE,
No. 7, rue Bt, Pierre,

À côté de ls Bauque “ British North America.”
Québec, 13 juillet 1870.

MAISON A LOUER

E Failli a fit 4 moi une cession de seg biens,
et les créanciers sont notifiés de se réunir à mon

bureau, No. 17, RUE ST. PIERRE, Québec, LUN-
DI, le 25e jour de JUILLET, à 11 HEURES À. |
M., pour recevoir un rapport de ses affaires ot
nommer un syndic.

R. HENBY WURTELE,
Syndic ad interim.

Québec, 9 juillet 1870.—28

Acte de la Faillite 1869.
(Pre l'affaire de
4 THIVIERGE & FAUCHER,

 

  
ST. LAURENT, SLE DORLEANS
Ue magnifique propriété, avec Hangar, Remise,

Grange, etc, etc,

~~ AUSSI —
Un beau jardin rempli d'arbres fruitiers.
Pour les conditions, e'adresser 3

PIERRE BROUSSEAU,
St. Laurent, I. O,

Faillis.

N premier bordereau final de dividende à été
préparé et est soumis à l'objection, jusqu’à

JEUDI, le VINGT-HUIT du courant, après la-
quelle date le dividende sera payé.

R. HENRY WURTELE,
Syndic Officiel.

Québec, 1€ juillet 1870—2s

Acte de la Faillite 1869.
Dansl'affaire de

JOHN FALCK, |

Failli.|
NÉ feuille de dividende à été préparée et est
sujette à objections, jusqu'au PREMIER jour

d'AOUT 1870, après laquelle date le dividende‘
decra payé.

  Québec, 12 juiHet 1870.

PARFUMERIE DE LUBIN.
Jockey-Club,—Patchouly

Mille Fleurs—Camélia.
| Mignonnette,—Muguet.
| Violattes—Prince de Galles. !

Lilas—Héliotrope. |
! Ylang-Ylang. NAN 7
| Something new—Love me dose Hus ROBERT MORGAN, |

Kiss me Sweetly,—Stolen Kisses.

|

Marchand de Musique de S. A. |
Restaurateurs de Mme. Allan, | R. le Prince Arthur. '

Tebbetts, de Wood. de Clock, Gray, | AGENT DES CELEBRES
Hall. Ayer. Velpani pour les cheveux.

| PIANOS ESTED
Navous l’arfumés, Brosses à Hardes, ‘ +AE Na , Reçoit constamment un Assortiment consi- |(i Chapeaux. à Cheveux, à Dents, à ¢ dérable de Nouvelle Musique,

‘ Barbes. à Ongles, te. ete. , LT à constamment une immense variété des Ins- |

 
WM. WALKER,

Syndic Officiel.
 

Québec, 16 juillet 1870.—25
 

MANUFACTURES ;

_— AUssi- AY ET CHICKERING,

R. DUGAL, truments de Musique suivants, À savoir Vio- |
P' irmacien lons, Violoncelles, Guitares, Harmoniums, Orgues i! D, Le Boites : Gale Wifee FR a.Bard fu Couronne. St Roch, Québec, de Barbarie, Boites iv Musique, Fifees, Flates, Fla.

geolets, Clarinettes, Harmonicas A Vent, Concer
tina, Accordéons, Trompettes et Trombones pour

nr : | AVA , \ » ] { enfants, Cors de Chasse, ct Seth complets d'Ins-;
Hl AN \ LÀ NUH & \ A I truments en Cuivre pour Corps de Musique. fabri. :

‘ JRL | | 10e qués à ordre par Gantrot, de Paris.
Tout l'assortimeut essentiel d'un magasin d-

| ESSANE « le plaisir d'informer le pulilic + Musique. i” Lo Co
. ) et sus amis que la riche collection de | |Aussi quelques magnifiques Peintnre- à 1'Hule

Pianos qu’il annonçait il y a quelques jours sont | de Kreiguoff, Sujets et Points de Vue Canadiens,
{arrivés chez hui, Rue Petit Richmond, No. 2, me ‘ Ye les amateurs ot les étrangers qui visiteut Qué- !| plus basse qne les Sœurs Grise, bec sont regpe tuctiement invités de venir voir.

M. Dessane invite jarticulièrement MM. ler A ret établis-en. nt il ya fin bureau d'agence
Artistes ct Amateurs de Musique à venir visiter POUT Phéâtres, jour toutes les premières Compa-
ses lnstruments afin qu'ils puissent se convaincre .Sfies Mnsicales et Theatralos ete, et une satis-

 

Québec, 12 juillet 1570 —lmn

 

 

Pallis 8601)

=

MEN

3000 4 alpaca carreauté de 9d, à 6d. la verge.
me ) 3000 « “co 18. A 7d} Ia verge.

Je donne auss} information que: je fourpés les Dans l'affaire de [( 3000 « +“ brun de la 1d, Fy ’ SE. … PL,modèle. ETT LT GEORGE LEON PINSONNAULT, 00 4000 « « gris de1s. 13d. A 9d. Ia verge. ; r
Blocs pour wcies rondes, $55 ln paire au com- Failli. 4000 %  «  chiné de 1s. 3d. A 10d. Is verge. =~

  
Là 1 pour cent au-dessous de leur valeur

AGEMENT
  

 

1500yerges d'étoffes à rudes de 7jd. à 4jd. le vge.

Une réduction proportionnelle ent faite sur toutes les autres étoffes à robes de qualité wupdsivare : te
jusqu'à 3 chelins la verge, et eur tous les articles suivants :

Coton jaune endommagé, 3jd. la verge et plus.
Coton des Indes, 4jd. la verge et plus.
Indienne lilas, 64 la verge et plus.
Coton à drap, 18. 2d. la verge et plus.
Velvétine pour blouses, 3s. la verge et plus
Chapeaux en paille, 18. 3d. et plus.
Parasols, 18. 6d. et plus.
Toile fine en coupons, ls. 3d. et plux.
Water-proof, 2s. 6d. et plus.
Jupons tout faits, 3s. et plus.

 
— AUSSI—

Plumes, Fleurs, Rubans, Gants, Bas, Corsets, Mousseline à Rideaux, Damas, Toile à Nappes,
Toile à Serviettes, Couvrepieds frappés, Draps superfins, Casimires, Tweeda Canadiens, Mérinoe,
Cobourg, Crôpe, Soie glacée noire, Soie Japonaise, etc.

U«. grand assortiment de tout ce qui est nécessaire pour la toilette des enfants de la première
communion.

WG" À l'Enseigne de la Feuille d'Erable, No. 34, Rue du Pont, chez
MONTMINY & BRUNET.

 

Québec, 6 juillet 1870.

Dissolution de Société. ‘
}

A Société Commerciale qui a ci-devant existé |
entre MM, FRANCOIS SAUCIER ET PHI-!

VINS! VINS! ”
Vin Colli « Vin Mess,”
« . L. P. Ingham.

Madère, différentes marques
Sherry, i [1

Oporto, i
A vendre en gros et en détail par

JOS. LACHANCE,
No: 8, Rue Sous-te-Fort, B. V

Enseigne du Pain de Sucr-
- i Québec, 6 juillet 1870.

"UNE des BELLES TERRES des Cantons de | 7
l'Est, située tout près du Chef-lieu et à quel-

ques minutes de la station d'Aithabaska, avec une!
BRIQUETERIE et une belle et vaste maison,
bâtie au bord d'une rivière, dans laquelle on peut
établir un commerce où une fabrique quelconque. |

S'adresser à M. L. D Martin, cultivateur, à Ar-
thabuskaville, ou à M. Honan, avocat. en ln dite

 
 

LIPPE SAUCIERest dissoute : le soussigné con- | “
tinue les affaires seul ; les dettes actives de la |
société doivent lui être payées. !

PHILIPPE SAUCIER
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Chapeaux, Tissus de Laine.
VENANT L'ETRE REÇUS

| Chapeaux de paille pone Messieurs.
Chapeaux detoile a *$
Chapeaux de leutr B
Serees ot tivsun de laine pone habillements d'ets

Eu vente clog

 

ville.
Québec, 5 juillet 1870.

ATTENTION.
SACRIFICEENORME. ABH HAMEL © FHERES

SACIRFICE ENORME.wii.TES Po

MARCHANBISES SECHES4 To=TMS 4
ogre

 

 

found vatiete d'Albuütus Plstestaprije-
; Altrnus photogra piques avec Musique LàP. LEROSSIGNOL, "i; :s ” ABR. HAMEL & FRERE». i

Noo YO, rue ef frnbourg St. Jean, Rue Sona-le-Fort‘Quebec, 5 juillet 18769.I Poo ; .
OUR taive place aux importations dautomne, N. B —A daterde ve Jour, jusqu'au ler. Octobre,
certaines Marchaudis s seront vendues de 27 | MOUS fermmérons notre établissement de détail, à

{huit hetres, les samedis exceptés, où nous le tien-
. “drous ouvert jusqu'à 94 heuresCLR .

AVIS SPECIAL. : ABR. HAMEL & ERERES.
Le célèbre Shorting blanc de Horrocks vendu

| par eux-mêmes de l'exactitude des éloges qu'il”
| décerne à ces magnifiques instruments.
|__ Les Pianox de LYNCH & GOMIEN sont tous en|
! bois de rose du plus beau poli: les Orneinents et|
les Seulptures qui les rntourent. sont nobles et ar- !
tistement déconpèes.
| Ces Pianos sont à 7 octav < où Ti octaves: leur
ison est moelleux «t puissant; l'égalité du toucher,
; Sinsi que celui du sou lus rend précieux aux artis-,
| tes-pianistes. 11s possèdent les agrattes des célébres
: manufactirres françaises

Enfin l'ensemble est tellement beau et satisfai-
; sant àl'oreilie et à l œil, que le salon, quelque soit
sa richesse où 88 médiverité, qui «st ormé d'un de
Ces pianos, ch vegoit immediate out dans son ene
semble un lustre nouveau.

Lex Pianos Lynch & Gomien «out de differents |
modeler ot de différents prix suivant leurs orue- |

| ments. :
Prix fiès raisonnables, !

Couservatoire Nationa! de Musique d-
tuébee, Rue Fetit Richmond. No. 2

Quechee, y juillet 1870.

 

LE CONCOURS PROVINCIAL

AGRICOLE INDUSTRIEL

. POUR 1870

JOUVERT AU MONDE ENTIER!
Aura lieu en Ju Cité de Montréal

ot

13. 14, 15, ET 15 SEPTEMBRE.

Sur lv Terrain, Avenue Mont-Royal,

Près du Mile-En!

‘Prix offerts $12,000 à 815,000

OUR la liste des prix et hos Llaucs d'entrée
i dans les deux départements. s'adresser au Se-
| crétaire du Conseil d'Agricalture, No. 615, Tue
Craig, à Montréal. ou aux Secrétaires des Sociétés
d'Agriculture de Comté, qui en seront amplement

{ pourvus.
; Les entrées dans le Département Agricole de-!
| vront NECESSAIREMENTôtre faites le où avant
; SAMEDI, le 27 AOÛT, mais pour les produits
| agricoles, ce temps sera prolongé jusqu'à SAMEDI,
{le 3 SEPTEMBRE, ainsi que pour leg objets du
“Département Industriel.

N. B.—Messicnrs les concurrents voudront bien
faire leurs entrées aux dates spécifiées,ci-haut,après
lesquelles le Secrétaire refusera infailliblement;
vet ordre étant nécessaire pour terminer les bitisses
et autres préparatifs de l'Exposition.

Des arraugemnents seront faits avec les princi-
pales lignes de Chemin de Fer et de Navigation,
pour rapporter, FRANCO, à destination, tout objet
ou animal exposé qui n'aura pas été vendu. !

Pour plus amples informations, s'adresser an ‘
soussigné, Secrétaire du Conseil d'Agriculture de
la Province de Québec.

GEORGES LECLÈRE,
Secrétaire CA P,Q.

Montréal, 8 juillet 1870. 
 HORLOGERDEMANDÉ.

N BON HORLOGER demandé à l'établisse-
ment de E. JACOT, No. 37rue de la Cou-!

ronne, St. Roch, Québec. |
Québec, 5 juillet 1370.

 

CITRONS!CITRONS!!
80 BOITES de Citrons choisis.

A vendre par
| JOHN LEMESURIER,
| No. 33, Rue St. Piurre.

Québec, 4 juillet 1870.

GENIEVRE DE DEKUYPER.

En déchargement du “Emily Augusta,” de Rot-
tordam : '

 

BARILS de Genièvre de J. DeKuyper à Fils.
Calsses Vertes < w 

faction entière € 1 garantie.

BL MORGAN,
Marchand de Pianos et de Mnsique,

Bue St. Jean
Québec, 8 juillet 1870.

  NOUV
PASSAGERS ET DE FRET

QUEBRC A NEW-10RK,
Distance raccourcie de 75 willis vn passant par

la Ligne Ferree du Grand-Trone et le > Connecti-
ticut River Railroad Line,” de Québec, via Riche
mond, Sherbrooke, Lennuxville. Stanstrad, New-
port. Lyndon, Saint Johnsbury, Welis River. New-
bury, White River, Junction, Bellows Falls,
Springfield, New London et New Haven 4 New.
York.
ALEXANDRE FRASER, agent de fret à Levis.
F. CC. SIMMON, ageut de billets do
W.G. ORKNEY, ave its de billets au bureau du

Grand Tronc à Québec.
FRANCIS HYDE, ngunt géuéra!, Pit 25,

River, New-York.
Québec, 6 juillet 1870—3m

 

East

  
Nouvelle Ligne de Commrn'sauvn directe

PROVINCE DE QUÉBEC
1 3 ] TOT WWETATSUNIS.

E complètement de la Voie Ferrée de la Valle
du Massawippi forme une ronte courte et di-

recte communiquant avec les Etats-Unis par tous
les points.

Des tiains laisseront Lennoxville à 5 heures A.
M., en connexion avec le train qui laisse la Pointe-
Lévis, vis-d-vis Québec, à 9 heures 30 P. M. et ar-
riveront à Boston à 6 heures 29 m. P. M, et à
NewYork, at} heures 20 m. P. M.
A 7 heures P. M, en connexion avec ke train

lnissant In Pointe-Lévis à 3.30 P. M. et arrivant à
Beston à 8 heures 35 m. A. M.et New-York à 12.

:30FP. M.

On vend des billets pour les principaux endruits
des Etats-Unis.
Demandez des billets rad la Chemin de Fer de

Passumpsie.
H.S. CUTTER, Agent de Fret à Lennoxville.
J. B. HARRIS, Agent des billets A Lennoxville.

A H. PERRY, Surintendant,
Lyndonville, Vr.

Québec, 6 juillet 1870.3m

ME L. O BERNIER N P, n'est plue antorisé à
engager des hommes pour les sections Nos.

32 et 6 du Chemin de Fer Intercolonial, et les
entrepreneurs ne so tiendront pas responsables
des ergagoments qu'il fera. Les cngagements se
font au chantier de M. ONÉZIME BEAUBIKN au
Palais, à l'agent des entrepreneurs.

F. X. BERLINGUET & Ci,
Contracteurs.

Québec, ler juin 1870.

AVIS.
R L. O. BERNIER, N. P. n'est plus autorisé &
engager des hommes pour les sections No 9

et 15 du chemin de for Intercolonia), ot les entre-
preneurs ne se tieudront pas responsables des
engagements qu'il fera. Les crane re font
an chantier de M. ONÉZIME BEAUBIEN, au Pa-

 

 Oaisses Rouges, * ‘ i wo
A vendre par

WILLIAM POSTON.
Québec, 14 juillet 1870.

“5
§ ¢ Ï à3 " ; Fa ve

i, eo Fo RH died XIE

lais, à l'agent des entre eurs.
sis "e. BERTRAND & Cm.
Québes, 167 juin 1010.

kr 3 : . ré

‘ ; Ynébée. 5 juillet 1870,
pour Tid la verge. oe

Les achetonirs tranveront quil scix à leur avan-
tage ds visiter © magasin.

P. LuROSSIGNOL,
No, ts sue et fauteurg St Jen:

Québec, 2 juillet 1475—lm

Agence Générale en Libraire, |
DUBEAU & ASSELIN,

QUINCAILLERIE. Conmssionares pour lb Fa, hb bi
ES soussigrés ont maintenant en mains en) fiqae, les Etats-Unis êt le Canada,
Quincaillerie,

COUTELLERIE ET ARGENTERIE,

Le fonds le plus considérable et 1 micux assorti
de cette ville. Ils invitent le public à visiter leur
établissement

 

V7OUS avons l'honneur d'annoncer que nous avons
LV établiune Agence Générale en Librairie et que
nous nous chargerons de procurer sur commaude,
dans le j lus court délai et aux prix des catalogues,
tous les nuvrages, de quelque genre qu'ils soient,
:mpririés en France, en Belgique. aux Etats-Uuis
"tro Canada. En un mot, nous remplirons toutes
les commissions en Librairie -dont on voudra bics
nour charger

AVES IMPORTANT.
* Nous devous taire conuaître à MM. les Inge-
uieurs, les Architectes, les Chefs d'Uuines Indus-
trielles, les Ouvriers Mécaniciens, les Artisans, les
Agriculteurs que nous avons été nommés “ seuls .
correspondants pour tout le Canada ' de la Librai- i
rie Scientifique, Industrielle et Agricole de M 5
Eugène Lacruix, Editeur a Paris, Membre de ia
« Sociétc Industrielle de Milhouse, de l'Institut
. Royal dus Ingénieurs Hollandais et de la Société 5.
des Ingénieurs de Hongrie, Lirecteur et Fondateur
des Anuales du Génie Civil, Libraire du la Suciété
des Ingénieurs Civils,” de ceile des ‘ Couducteurs
Ports et Chaussées,” de la Société des ‘Anciens
cléves des Evoies d'Arts et Métiers,” de celle des
y Mécaniciens de la Marine Imperiale,” etc, etc, 4

,ft que noux pouvons leur procurer tous les nom-'N. PATTENEAUDE & CIE
| * >, breux ouvrages de cette Librairie à des conditionsPer
! IMPORTATEURS. “qu'ils ne sautatrnt trouver ailleurs qu'à notre éte-

NT l'honneur d'offrir an public un assortiment | blissemunt.
i () de Vins quale pourront vendre à bon mari hé, | Nous procurerous les Catalogues de cette Librairie

TEL QUE AUX personnes qui nous en feront la demande par ’ {
. _ IA ; {lettre affranchie.

67 FAISSES grand Vin Eugénie, } Champagne, |
26 ; Impérial. ÿ Ch. Farre RENSEIGNEMENTS.
Ces deux vins sout ceux dont Napoléon HT l'Fm- Nous pouvons fournir les renseiguements qu'on

! pereur des Français fait usage, ot Ch. Parce est in nous demandera ‘uncernant tout ouvrage de Reli-
i seule maison qui Tui fournit les chamjaen< sion, Philosophie, Histoire, Littérature, Sciences
: et Arts-—de Législation. Droit, Jurisprudence,

Evouomie Politique, Administration, Commence

BELANGER & GARIEPY

 FERBLANC.
123 BOITES en Ferblanc ! © IX Charcoal

| Tôle Galvanisée de “ Morenovel.” Zinc en Feuille, ;
' Etain, ete. etc. ;

BELANGER & GARIEPY

Avis aux Marchands de la Campagne
ELANGER & GARIEPY donnent|

MM. avis sux Marehanda qu'ils trouve-
"rout chez eux le plus grand assortiment de Quin-
; Caillerie, aux mêmes prix tt conditions des an-
ciens établissements, ct une infinité d'articles qu'ils

. ne trouveront nulle part ailleurs.
i Québec, 23 juin 1870—6m

 

 

 

— AUN—

"SO CAISSES BHANDY. (Martel)

 

PT flennesser et Navigation-—d'Anatomie, l’hysiolog e, Sci ncea
vs Vieux Coguac, Physiques et Naturelles, Pathologie Médicale et

in Robin, Martel & (1 ( hirurgicale, Thérapeutique, Hygiène, Pharmacie,
= Henri Saulnir-r Art iter alre—dEducation, Enseignement, Dir-

! ; oe tributions de Prix, ete, ete.

i CLARET. — AUSSI —
{146 « AISSES, St, Estephe. tartes Geugraphiques, Atlas, Globes et Sphères,
| 09 i. Médoc. ‘Instruments de Mathématiques, Fourniture de

50 . St lulieu. Bureaux, Matériel pour l'enseignement pratique !
des scicnces, ‘ct comme nous recevoas rigulidre-

CORDIAUX. ment tous les mois, des envois de France et de
Belgique, nous pouvons, von conséquence, remplit"AÏSSES Ginger Wine sta froeel m v :

253 « Al 5 its er n Freel tue toute commande qui nous sera adressée dans l'es
I ne EA Tom Gin, pace de cing A aix semaines.

— ABONNEMENTS.
i SEROPN.

| SOO CAISSES assorties de Sirops Framboises,
| Antanss, Gingembre, Salseparciile, Vanille,

Fraises. Gadelles noires, Bannanes, Noyaux,
Cerises, Pêches, Orançes, Poires, Citrons, ete.

SHERRY.
!4© CAISSES Sherry, Blue Label.

Nuits nous occuperons aussi de faire des abon-
ements à tour les Journaux, Publications Pério-
diques paraissant en Canada comme a l'Etranger,
uous chargeant d'en faire la collection et la Distri-
bution.

A M. les Editeurs Canadiens,
Nous donnerons une attention spéciale à tout

ii

ry « "Old sicilian ouvrage publié en Canada dont on voudra :
' —_ bien nous donner l'agence, et MM. les Editeurs et

PORT. sont pri¢s de vouloir s'adresser A nous pour I'scou- LE
: ‘AISSES Port, Blue Label lement de leurs Publications; car, ayant à notre
| 13 CATSSES oid § ' ù a l'emploi des Agents actifs «t intelligents qui par-
4? Ji Spanish. courentles différentes parties de la Puissance pour
; , solliciter des commandes, nous pouvons leur assu-

. WHISKEY. rer, à l'avance, un succèsque tout autre aystème
a CAISSES Old Crown Bourbon. ne pourrait obtenir.
4 " ye, |

140 " Gooderham & Worts Rye. PLACE D'AFFAIRES.
108 “ Pride Upper Canada Rye Notre Bureau, au second, dans la maison main.
bd Pan oly tenant occupée par M. J. Grenier, Epicier, au No.

 

| BITTERT.
30v CAISSES Coup d’A ppétit.

28, Rue Couillard, HauteVille,en face du maga-
rin d'Argenteric de M. Simon Lévy, sera ouvert de
8 heures A. M, à 9 heures P M., et quantité de Li
Livres neufs et d'occasion, Spécimens, Journaux Ta

  120 John Bitters large and small. Ilustrés, Revues, etc., peuvent y étre examinds et Ie
TOUJOURS EN MAINS. acquisà des con ons crissvantageures. i; : . B.—Nous exécuterous ement toute com- EEpioeries de choix et des plus recherchées. manie pour articles de Manufactures Françaises, a

On peut voir tous les échantillons au bureau, Bel Américaines et Canadiennes, le tout à des ?
coin des rues Sous-le-Fort, et du quai Napoléon. conditions très-libérales. a

¥. PATTENEAUDE & Cu. Agonces et commandes sollioitées. A.
| Basse-Ville, DUBEAU & AMELIN, i!

Quibes, 30 juin 1000. 11 mal 18%0. 7.

AIRE a wd oo RATE iy i
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Bb. Québec, 3 mai 1870.—6m

tance pur le graisatge des pougs

d
u

Chemin
a

THOMAS McCOR LLB ______

Fer, Machines à Vapear, lesMobliss tt pour "LORTIE & FRERE, D'ARTICLES :
F. E. ALF. EVANTUREL, JOSEPH X. LAVOIE,

Nosleus patentés de Voitures. ai Rue Bt Paul Quai Pareat, ’ " gmny = ‘yy ur MY ve ’ Québec, © mai 1§70. - -
AVOCAT

Costaussi 1e moillonr artiale de genre asd Québec, 10 juin 1870 _ D EPICER IES id ; x. DERRY, AVOCATY, )

oo DÉPOT A QUÉREG:--. —, :
' ;

ELE. ’ No. 85, Rue Ste. Anne, Haute. Ville

F. 0. VALL >
= VINS, iat

’ Mia rusere dents Ge vd de Chaine, = ’

.
‘

: : Sg 4 à
à de Bâtisse des France-Maçons.

i oo Cote Lament us Tr
Beandy,

A
Chu feu de Btisse ie h. P.M.| No. 13, Rux Caa:o, (bu Pont,) ST, Roy

Québec, 18 mai 1870.

t

A Lévis, de 4 b. à 8 h. au lieu de 3 h, à 9h. P. ,
Quragg,

re - ° Gin, v
No. 1, RUE BUADE, Quits. Tod Sv Québec, 33 sept. 1869.

HUILE DE CHARBON. : Tabletstodiquantl'houre du départ The Vert, apa,
;

—

= , ; es es.
.

®

UARTS d'Huile de Charbon d'une marque}
.

LL ; DE POSTE
oo

60 Supérieure, venant d'êtes reçus. Bousao ne bosrs, Quéasc, Avril 1870 Co |A'COTE DU BUREAU , | orma 1011

4 vendre cn Griact en Detail par

|

=——x=
Huttres oa Canistres, |

..

» .
+?

Don. MALLES. Croruss.

|

Essence de Baus,
Escalier de la Basse Ville.

:

Québec, 18 mai 1870.

Morse Pumée,
Her

Es ignes se sons, din cv jour, associés pour faire le commerce de Murchandines Bècheu sous les

A $7 I= - AMF M: ONTARIO, A.M.P. M. Morue Fraiche, th
L noms et lu raison sociale de GUAY & 1m.

~ 2.00." Ottawa, par chemin de fer, 0 Balains et Corinthes, —
GEORGE GUAY,

ES soussignés se retirant du commerce de bois, | (ad .en en cescon veus 0 6. Fromages Anglais et Américains,

LOUIS EDMOND GUAY

L vendront toute la quantité de hols quils eu 9.00 | (Province d'Ontario, (a)... [890

|

Marinades de différentes marques,

*

tins et qui consiste en planches

d
e

p
“Tubes Turc et autres qualités

uébec, 3T mars 1870,

ios ! UEBEO.
: - , ‘>

Québec,

pinette, mesurant depuis 3 pouces dans les part | ! Q
ci

3
9.00 /Arthabaska et ‘Prois-Ri-

gares, . S ES A YA
. ; ; i

mon polies. ARCHER & Cn. | viè par chemin de ; Bière de Boswell délivrée à domicile aux prix
* UAY & Cre, désirent donner avis à leurs amis et au public qu'ils ouvrent yn magasin au

|

MM ‘abri Haute-Ville, dans In maison ci-devant occupée par MM. ARKK

Québec, 25 avril 1870.
fer, Sherb Len- | de la Brasserie, enfin une quantité considérable

. No. 16, Rue ln Fabr que,Haute

\

Fille,dans
3

- : i Tove loland Pond). | " les, tous de premier choix et de meil-
& FILS, et qu'ila y vxhibent un spleudide

ES ! Townships de l'Est ef] | d'autres articles, preSanCOTES, moot]

|

fo — ANDISES D'ETAPE ET DE FANTAISIE

A vendre par LORTIE & FRERE, | Téal, par chemin de fer, 6.00 A vendre chez P RE,
MARCH

i ! j se... :
.

. .

sbec,

1
0

juin 1970,+Quad Faron. 00) dsMoniespsdel; H A26, us du Pout. , Importées ce printemps et qu'ils laisseront A UNE BAGATELLE AU

Qu 10 juin 1870. ! miadefer,et l'est, tous [6.00

|

Québec, 4 janv. 1870—6m Le Propriétaire du Journal l'EVE- DESSUS DU PRIX COUTANT.

.

;
3 rte ee

-

.
. s,.

‘

î

BLAM1GARD | MESolant] LA COMPAGNIE CANADIENNE NEMENT ayant fait acquisition Is exhiheront aussi dans le courant de la semaine prochaine
DE BL AN ’ | vapeur,tous 10 jou| 300 - oe d’un matériel d'imprimerie très- Un lot choisi d'articles de Bonneterie, à l’usage des Dames, de Cha-

; 3 ° i

. . .
/

VIDOE FPERSCGINEDL WALTERABLE| 'ei |o|CAOUTCHOUC, varié, peut maintenant faire toutes

|

pequs V4 15 ptA
A 2.00 ISaint-@ilesetSt. Sylvestre : DE

>‘ 3 ue : s attire colalement l'attention des dames sur un assortiment peu considérable de Garui.

Sans Odeur, ni Saveur de Ferou d'Iode. ! | mardi, jeudi et samedi, ; MONTHRÉAI:, sortes d 1mpressions, telles 1 trenScene apirislementfa ot de Plumes Väitables, importés dernidiement, et Achetés à ben

, de Médecine indiquent l'io- ; (a). ... Locere hie. 18.00 (CONRECTIONNE des ALNURESESOUR
compte et quels vendront bien peu au-dessus du prix coûtant.

US les ouvrages de : po ; 5.00 ‘Rivière-du-Loup, par che- ; ROIES à Patente, BOYAUX AQUES pour

Tire Ge foreseen ASaionsThlorotiques , minde ferct l'Est, tous Joints de Machines àVapeur, RÉSSORTSet TAN. TETES DE COMPTES CHAQUE ARTICLE EST CARANTI.

morofaleutes,rh, Leucorrhée (vertes ; les jours (B)........... 7.30 | PONS pour Chars de CheminsdeFer, § Piden
; > DE SECOND PRIX

A . NNE - en-

. 2 +

*

Blanches), I'Amenorrhee, {renstraationnulle pa MALLES LOCALES. GOHMEpour Libraires ANNEAUX pour la i
PAS “

difficile), etc., c'est un excellent fo pour le 5.00 ISaint-Anselmeet le comté ) — avasi— ;

.

tempéramonts Lymphatiques, faibles ou débilités. de Dorchester, tous les ; BOTTES et CLAQUES en CAOUTCHOUC. ! CIRCULAIRES,
GUAY & Cie.

À vendre chez J. VELDON plowste pra “30 BOTTINES ou PARDESSUS en FEUTRE AVEC
No. 16, Rue la Fabrique, Haute.Ville,

JOHN J. Ph jen, 8.30 ;Benumontet Saint Michel, { 3 30 CAOUTCHOUC,en grande variété.
Québec, 25 avril 1570.

BueSt. Joseph, St. Roch, 8.30

|

3.00 IBlenvitle Lauson,trois | |rous LES OBDRES soNT EXÉCOTÉS AVEC PONOTUALLTÉ | I ETTRES FUNER,AIRES
‘ -

Agent pour tous les Remèdes Français. ’ “À fois par jour... , 3.00 11.00 Bureau et Atelier : No. 272, Rue
ANTTITTTY nn T J

Québec, 20 janv. 1870.
8.30

|

3.00 ‘Lévis, trois fois parjour 1.00’ 1.00 Ste. Marie. |
N i

.

9.00

|

5.00 !Québec-Sud, deux fois par i
F. SCHOLES ;

A À -

F. X. LEPAGE deufo pa‘200 | 6.00 SOHOLES,| | A
° * ’ 8.00 | eerieete, coms 00 Montréal, 30 jan. 1869.—1ai e eauce,tous les jours. .

am

;

No. 34, Rue de la Couronne. | ! Liverpool et Saint.

|
:

| 2.00 |New poo

;
l'honneur d'informer ses amis et le public ! ro,Chrysostome, to ‘230 POUR LES ENFANTSET LES MALADES. CAERaeEs ss | °

9

vin ire d ndes améliorations| Senne . . -Arilesdeie tui permettent d’angmen-

|

8.00

|

2.30 [Spencer Cove,deux fois par 9.00 2.30

|

Nourriture Essentielle Concentrée ; | MEUBLIER-BOURREUR,

ter considérablement sou assortiment de ; st Sauveuret St ‘Roch, PRÉPARÉE PAR CHARLES MARTIN. DE VISITES, |
OTE D’ABRAHAM

: trois fois par jour... | 8.00 | 4.00

|ESCALIER DE LA C
M,

MARCHANDISES SÈCHES 11.00 ,;
|

i ! PPROUVÉE et hautement recommandée par , ra
No. 34 | | Eni ctCap Rouge| {230

|

A ungrand nombre des premiers Médecins et D'ADRESSES, | ENTRE LA RUE ST. VALIER ET LA COTE D'ABRAHAM.

AL No Sd Lu EE Proc de l'UniversM |
| i Ny ! Cette nourriture essentielle conce roe, ©

1K ! ' :ur de remercier ses pratiques et le public en général pour l'encouragement libéral qu'il a

RUE DE LA COURONNE, St. ROCE, QUEBEC. ! i cred} ph endredie men 8.30 plus agréable pour le goût, la plus nourissante et la DE COMMERCE, | A rear coJone ct prend la liberté de leur annencer que grâces aux améliorations qu'il à in-

stabli ie NS à endredie.. 8. plus fortifiante du toutes les préparations sembla-
| troduites duns Kes ateliers tant par le choix de ses matériaux, que par ses Ouvriers, il est maintenant

On trouvera toujours à son établissement les | 8.00 : Rive ord,(Ouest), Ste. bles qui se vendent ; ne causant ni acidité, ni fla-
i} | Brel hyis w'importe queldre dans ve ligne de commerse dti] espère que par ns pone tants

marchandises les plus nouvelles et les plus yarlees. ; Foye et Treie- 0 ros g

|

tuosité, pour les enfants en bas âge, elle remplace
Etc, Ete. insi que ses prix continuer à mériter une part du patronage public.

Le choix supérieur o os Iris ves rindi iveNord(Eats Bosiours. +00 | arfaitementle lait de la mère.

M M F. a Pa le plaisir d'appeler l'attention du public sur le fait qu'il 8 meublé grand nombre des

Gefepopent son assortiment le metient en 8.00 oh ay He Chicoutat" Extrait d'un des nombreux Certificats,
premiers salons de Québecet qu'un seul de ces salons auffit Pour placer son établinsement au premier

défier toute concurrence. 5
1 adinescredi et ven Dr. RonerT Craro, Médecin à l’Hôpital-Général;

rang. et le recommander au patronage du public. Il est en état de recevoir les commandes les plus

repealing i dredi’ , "8.00 « de Montréal Professeur à l'Université McGill,dit : |
{importantes et les plus délicates à «xécuter. Tous les trois mois il reçoit de Paris les cartes de meubles

Drap Noir tout LaineDrap BoeSeosciire 8.00 Eboulements, MurrayBay: ’ J'ai fait des essais avec l’échantillon de votre
jet d'appartement meublés dans les derniers goûts, style français. Ces cartes viennent de le célèbre

Noir tont Laine, © r - : : ae Le 2 - Ji : entielle C ntrée, ” que vous
aise le Gil d & Ci

gluis Tweeds Canadiens, Etoffes à Robes dea BogorsomndeBay evendone donscebat etjai beaucoup de plai- |
| at xX BON oy“ha ge aussi de garnir les maisons, tel que tailler, coudre et poser les Rideaux, Tapis

genres, Merinos noirs et couler, Cobourg nee. Es mardis parlo sirden attesier ses qualités excellentes. Elle|
(et Prélats, aiusi que poser les Corniches—De plus, Matelas, Lits de Plume, Paillasses à Ressort et

et couleur, ©Ehirtings,LonsClothCaineBart ’ steamer ¢ Clyde,” tous’ __

|

semble combiner les bounes qualités de la Hourri- N Paillasses l'iquées, faites à ordre. Le tout sous le pluscourt délai.

goes Jaunes Cor eil de Coton et en Fil, Coton les samedis........... 8.00

|

ture du Baron Liebig et du Docteur Ridge et d'étre C Ï Une visite dans les Ateliers est respectneusement sollici de. .

Voton Croisé, out Fas ames inotes, Do do do par (dy en grande partie libre des défauts de ces deux pré

F. GOURDEAU.

pomp,Toile; Drap, ,
steamer % Union,” les parations. J'ai trouvé qu'on laprend avec beaucoup

| Québer, % avril 187.

eurs > . . ; . . .
lite ‘elle s'assimile es en

eut Jarni s, Gants Noirs et | lundis et jeudis. | { 6.00

|

de facilité et qu'elle sass par ° 1
!

nat cequicomposunnescrtiment desplus | do Jo par@ bas sect lesside.Quantà ses qualités nutri- POUR IV PH DO IT NEN;

. is i te “ net,” les, ives, elles so

;

Lee| hort REGRSESRR AUX FERMIERSETJARDINIERS
— AvEsi— {8.00 He d'Orléans, lundis, mer- queis on peut obtenir aussi des girculaires. , | -

UN FONDS DE MAGASIN] is Mini ula,StHam nd 2.00 RAR Propriétaire AVOCATS !
ET AUX

)
8 00 ourg Louis, St. Raymo

.
2

i

D'UXE
: ; y ; St Jacques, Montréal.

,

Pont Ro Ste. Cathe- No. 80, Grande Rue acques,

>

VALEUR DE $30,000 | rine, mardi,jeudi et sa. Québec, 6'juillet 1869,
SOCIÉTÉS DAGRICULTURE

medi... .............. 400fe
NOTAIRES

rem

! ueroute et acheté à des con-| ; ; ;
;

ionsquilaiene d'effectuer des ventes

à

| 10.00 Yaicastiertemer 2.00 J. D. LAWLOR,
| . ' . ' '

HEREus DIET EEE
Graines raines

“ve visite est respectacusementollie. 10.00 lerae 2.00 Fabricant de Machines à Coudre, HUISSIERS, |
°

« 4

: À- v ! Charlesbourg, mardi, mer. !
mn

St. Roch, Que. | 10.00 credi, vendredi et ea À regu JoPREMIER, te]plussaleSour
E Et

Québec, 17 mars 1870. | ; medi UD, BaD ed 71 : 200 DE SINGERSTE dernière Exposition de Montréal.
te., el E soussigné vient de recevoir son Assortiment ordiua, ©, considérable et varié de Graines des pre-

mp
10.00 Stoneham, mmedi. ..... N. B.—H possède une expérience pratique de

LL mières maisons Anglaises, Françaises et Américaines, Elles ont été. chofsies avec le plus grand

i 5.00 BAIE DES CHALEURS. dix-huit années dans ls Manufacture des Machines
soin possible et sont garanties provenant dela récolte du 1869. L'assortiment consists en -

2 22 a "Bassin de Gaspé, Comtéi Coudre.
or os de Gaspé et Bonaven- ings à Condre de Première Classe — GRAINES DE FLEUR, DE JARDINS ET DE CHAMPS,

: Co terre, lundi! Machines à Coudre .! meréredi etsamedi) 1.30 | Il à constamment ¢n mains :
GRAINES DE JARDIN, Betterave rouge-sang, Fèves de toutes enpèces, Choux de St. Denis

G S ETI FERT Bassin Gaspé, Comté de MACHINES A COUDRE DE SINGERà l'usage des
Early York, Tête de Tambour, Plat Hollandais, À Pain d-- Sucre, Chou-fleur, Carotte, Céleri, Cresson,

M° .
Gaspé vt comté de Bo-' Familles, différentes grandeurs. A F F I C H E S y | Cerfeuil, Concombre, Poirean, Laitue, Melon, Capucine, Panais, Persil, Pois de 40 jours, Rave Ronde

VIRNT JUBTEMENTDE RSCETOR naventure, Shediac,' MACHINES A COUDRE DE SINGER No. 2.
fet longue, Epinard, Navet, Tomate, Gros Ognon Rouge de Wethersfield, ete. ete, etc,

Dalhousie,Restigouche, MACHINES DE HOWE,A, B, C.
| GRAINES DE CHAMPS Trèfle Rouge, Trifle Blanc Hollaudais, Graine de Mil, Botterave de

UN NOUVEL ASSORTIMENT | Campbelltown, etc, par MACHINES A COUDRE LTXA (ne faisant pas de
; Champs, Patater d'avance. Qu i Co ; ,

: i les steamers de la Com- j bruit) A, B, C. . .
GRAINES POUR LES OISEAUX l'anari Auglais, Chanvre, Mau, Millet, Colza

ors chimes pagnie du Golfe, to MACHINES'ACOUDRE FLORENCE,action ré- PR0GRAMME S ; ve
LUNETTES PERFECTIONNÉES | lenmardis. 200 aldremd

‘
ET DE LORGNONS DE 5.00 [PROVINCE MARITIME. NOUVELLE MACHINE A COUDREelliptique à

150 VARIETÉS DE GRAINES DE FLEURS.

: “ (Nouveau-Brunswick, Ed- l'usage des Familles, Prix, 23.00. Etc., Ete. B&F De Catalogues sont fournie à demande à la Pharmacie de St. Roch,

US, MORRIS & Cie. munston, Woodstock et MOULINS A COUDRE BUTTON-HÔLE.

JOHN J. VELDON

LAZAR ’
Fredericten, par terre, : MOULINS A FIL CIRÉ, A, B, C.

rosa Svan,er

MONTÉS EN
; ; tous les jours.......…. 7,30 MOULINS A CHAUSSURES,

———_

l'Enseigne du Serpent d'Or, Bue St. Joseph, St Hoch.

EM ARGENT, EN ECAILLE ET EN ACIER | Nouveau-Branswick et Ile| FOURNITURES DE MOULINS A COUDRE.
tee a VEnsvigne

d
u

Ser ; . ,

ox, ! à ni du P. E., Nouvelle- On apprend aux Dames le maniement de ces
Québec, 5 avril 1870.

BWElles s'adaptent parfaitement

à

n'importe Ecosse, vendredi, par moulins. .
quelle vue. Seul Agentà Québec

Carlotta de Portland & 6.00 Toutes réparations sontfaites lc plus prompte-
gen : Halifax........., “ees i 6. t ible chez

FA C T [
G. SKIFERT, 900. Do do do Tundi et, ment p J.D. LAWLOR,

’
Bijou bac TS | samedi, voie de Portland

No. 22, Rue St. Jean.
No. 27, Rue St. Jean, Québec. ! | par vapeur jusqu'à St. Manufacture, No. 48, Rue Nazareth, Montréal.

Québec, 20 sept. 1869.
! i Jean, N.B............ . 8.00 N. B.—~On demande des agents partout.

Etc, Etc.

DK

D PESID ATUR Terreneure ot Bumuda w. Conditionslibérales accordées aux personnes. : 4, est comprise dans compétentes.

4

LA CHAISE- HARAS PATES din chaque male pou btw, Ste1088 NOTRE-DAMEDE LEVTS
C PA Halifax, d’où une malle: — TT

/
.

de vapeurTamanve) ] RAIRIE DE FABRE & GRAVEL
E roussigné remcrcic ses pratiques résidant à la Pointe-Lévia et dans les Paroisses environnante-

ES maîtres de maisons de toutes classes, les ant aNowy ! | L
.

L et le ptiblic en général des mémes endroits, de l'encouragement qu'il en a reçu jusqu'à ce jour, et

Invalides, les Touristes, tous ceux qui dési-
’ i - EAL

les informe qu'il contintera, comme par le passé, sa PHARMACIE à Notre-Dame de Lévia, mais iu

rent le réanion du confort, ettooh,marcheetde i ETATS-UNIS
MONTR * I.IVRES une plus grande échelle, et aura constammenten main un assortiment complet de

ln durée, doivent ç acquis va pincer dans
wY ‘ A "6.00

es fraiche:
Peignes en caoutchouc,

HAMAC eelendroit Yet occupe seulement 9.00 | Boston et New-York, etc. ; LIVRE 8 N ov YEA UX.
Midocimenpatemtion, Frauçaisen ct Anglaises, | Produits Chimiques,

n'importe q \
ÿ s ;

pe san + ;
| ) : Toi re et tres article nr tein. Remèdes pour chovaux

qu'un demi-pouce quaud On ne s'en sert pas, ot INDES OCCIDEN PALES. de: LA SOMME TRÉOLOGIQUE DE ST. THOMAS, BROCH URES, Boisde Teinture ct tous autres articles. pour te neePour€ Cima,

t

s
e

transformer à volonté en Canapé, en Lit Lettres, etc, payées d'avance, voie © Latin, Francais en regard, avec des noter Théo-
re,

enfant Prix $2 50 et au-dessus. New-York, sont expédiées tous les oxides. Historiques ct Philologiques, ete.
| l'arfumeries Françaises Anglaises, Savon de fantaisie,

Àvendre par Jours à New-York, d'où les males par M. l'ALbé Drioux, 15 vols., 8 in. jolie re- Etc.. kt Brosses A dents,
Brosse Ae .

WM. DRUM, sont expédibes : fiure, $30.00
TTTC] Bromeb onglew, | Potgnes de orm

BueSt. Paul, Québec.

|

Pour ln Havane gtJosLuda aaa LE MEME OUVRAGE tout en frangais, 8 vola., 8
| Peignes fins en ivoire, Peignes de corne,

, tales, vole de avane, € : ; 00.

, :

Qui,se103 lnraTS |ia,eufa | MITESARTCLW DE TOILETTE.
MIN A LISSES Indes Oceidontales et 1e Brésil, le ; en méditation, par L. Bail, 5 vols, 8 in. $6.50. — Un Assortiment complet de tout ce qui est Généralement vendu cans une Pharmacie

CHE 23 de chaque mois. THÉOLOGIE DU CATECHISTE, doctrine et vic
AUSSI —

RAN chrétienne par M, l'Abbé Leclercq, 2 vols., 12
( — | |

: on | ali canadienneONE id) 7.00 in. reliés, $2.25. JÉSUS-CHRIST HÉDITÉE
Un assortiment complet de Graines fraîches de Jardins, de Fleura

. :

e
rea

: 1 : -
;

w

@J3xF3© . Pas Paquepot direct, vi New-York, 6,00 LA VIE rool a othe TeTon et appliquée à Le tout imprimé Avec soin et élé
et de Champs, savoir :

samedl.,,,............Alleman ' "Etatreligieux, 2 vols., 12 in. $2.28.
Bettes-Raves rouges, Bottes-Raves blanches, Carottes rouge-sang, Carottes longues orange Caroties

4 Par steamer du Lloyd d- l'Allemaga 6.00 COURSDECONFERENCESSUR LA RELIGION| gance, à des hâtives, Carottes bianohas, Carottes d'Altringham, Concombres Anglais, Concombres Canadiens, Ci-

du NordTorrie le plus complet, le plus suivi eppluspu
Co trouilles, Creseons frises, Cornichona, Céléri blanc,ontoInde, Persil Anglais, Persil Ganndien, pot:

ps : les rapports, eto., par M. us, 4 ; gb tad Anglais, Gros l'anals, Raves longues rouges, Raves rondes rouges, Ravos noires vgotable -

G O S F O RD ®

|

e-Baos des mailes par les charsouverts sousous in, $3.50, ’ PRIX RATSONN A BLES, row,Marjelairte Graines de Fleurs, Graines de Foin, Cerfeuil, Choux d'ête, Choux d'hiver, Choux ‘it.

———
Jusqu'à 7.00 P. M. CONBOLATIONS par le B. P. Al. Lefebvre, 1 |

Denis, Choux-Fleurs, Choux rouges, Chonx frinés de Milan, Fives unes, Fêver de Windsor, Fêtes

OTS à bâtir, Points de Vue, à vendre dans le vol. b- do do ouvert 8,00 À. M, 14 in, relié, $1.00.

rameuses, Laituo blanche pommée, Meluna brodés, Pote de Jardins, Navets jaunes d'Aberbcen, Navta

L sinage du Dé,ot de chemin Gosford dans le o-Sac supplémentaire los rsardiuofsame. LES CONSEILS LE LA SAGESSEou recueil des
jaunes de Suède, Navets blancs Globe, Navets blancs hatifs, Gros Olgnonsrouges, Sauge, Sariet*e.

Towsbip Gosford,
dis à 7.00 A. M. maximes de Salomon les plus nécessaires à — Salsifin, Tabac, Tomates, Graines de Profle, rouge et bianc,

Un Moulin & Scie vient d'être achevé’ près du a. do les mardis et vendre. l'homme pour se conduire sagement, ! vol 13
BEF Tous cer articles sont de premier choix et à des prix qui define toute competition.

Terminus, où des ordres pourdu bois, pouvant être
dis à 7.00 A. M. in. relié, 75 cta.

L« nousaigné capèré, par aoti ansiduité et lo rix modéré des marchandises qu'il offre eu vente,

Livré ce printemps, seront ponctüellement exécu- & do les mercredisot same. ŒUVRES PASTORALES DE MONSEIGNEUR ; ign Jusériter In continuation de l'encouragement des Médecins et du pnblic de Lévis et des paroisses en de

tés.
7 Ale A5:00 A. M1

U
S
E

QUIBERT, Archevèque dé'Tours, 3 vôle., 8 in. Toute commande envoyée par la

|

ronnantes.
La _

Matériaux de toutes descriptions à bâtir quet'on | do S800AM igs $375 E Canti uxvffert 0 _ "Eputes prescriptions de Melocion st-ondros de Médecineoù de marchandsenvoyés Koon dabiiacn,

peut

s
e

procurer Heux.
! uesnouves tutreirie jeta 1s avec 1e

p
l
u

grand soin poaxible

e
t

la rompte attention.

ohsepre vaisdeeinformations relativemient

|

Toy lotires enregistrées

«

doiventêtre Qévosies4 LA LYREnord'uSonnyRP. Jus Poste, ou autrement, sera exécutée ment,serontrempltsaeeAgaonSebi doDamp

Sar conditions etc. GYRILLE TEssrmy,~| Poste 15 minu NicolaBousgues,17018 in. ee gopo]immidintement, et les ouvrages ex-| - | ALFRED LROUX, Pharmacien,

Retatre, No. 6, rue d'Aiguifion; Les bottes aux lettres sur Isrue seront visitées

|

de M. cadre hea ieh 1 . les voies les lus expédis PR Côte da Passage, No, 31, porte voisine de M. P. Bégin, Tanneur,

es [opTaTR LNT[ene ep expt geore NaeDusLiété
oud x vos Porve,DussFille, Matte do Poste, Ho.13,Bus Notre-Dame, Montréal, * tives ot led moins coûteuses, 14,Québec, Tb dont td nn

Québec, 26-60. 1670.— -.. Québec, 10 juin 1870, . péboo, 135 : dsloii

> ‘

 

GRAISSEOLROQINE
(AIJBRICATINGCOMNOËND.). ©

BHDM DB LA;JAMAIQUE.Thinimen.
uit remplace avantageusement les Huiles | Le pain rare, TLLLAM POBTON,eipeepaca SEEFoR ;
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BON MARCHE.

  

 

  
  

 

  

 

 
 
  

  

  

  

potmen dre

GUIDE D'AFFAIRES,
THS. JACOB LEPAGE

ARCHITECTE,
de 9 houres à 5 he * Fa.

84, Raq

QUIDE D'AFFAIRES.

MoCORP & EVANTUREL
AVOCATS,

Bureau : No. 224, Côte de la Montagne. UREAU
RusT ) Q B bourg St. Jean, No. 13 Pension, No.(Broa Tracer,) Quianc. Bt. Joseph, St. Roch, Québec,

 

 

 
 

  

   
 

  

 

   

 

   

 
 Bureaux de l'Evénement, à Qué , No. 1, rue Buade, à côté du Bureau de Poste, Escalier de la Basse-Ville,

Siméon Marestte, Inpsimeu.


